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Centenaire de l’Armistice

l’hommage d’Arles 
à tous les combattants

L
a ville d’Arles a célébré le centenaire de l’Armistice du 11 novembre 1918 
par de nombreuses manifestations et notamment des dépôts de gerbe 
devant tous les monuments aux morts des villages. C’est en centre-ville 
que la cérémonie a pris une plus grande ampleur, devant le monument 
aux morts du boulevard des Lices, où ont été lus le message du pré-

sident de la République et le message de l’UFAC (Union française des associations 
de combattants et de victimes de guerre). Ces hommages ont également été enri-
chis de plusieurs initiatives qui soulignent l’intérêt que les Arlésiens, de tous âges, 
ont porté à la commémoration de la fin de ce conflit. 

Le comité de jumelage et de coopération Arles-Sagné a œuvré 
pour que cette stèle soit érigée sur le boulevard des Lices.

Aux côtés du sous-préfet, du maire d’Arles, de la députée de la circonscription, et de la Reine d’Arles, les écoliers 
de CM2 d’Émile-Loubet ont pris une part active aux commémorations devant le monument aux morts.

Les élus dévoilent la plaque en hommage aux Tirailleurs Sénégalais et aux Mauritaniens de Sagné morts pour la France. 

Les porte-drapeau des associations d’anciens combattants ouvrent le cortège sur le boulevard des Lices.

À l’issue des cérémonies en centre-ville, le 25e Régiment du génie de l’air d’Istres défile.

Photo : O. Quérette / ektadoc / ville d’Arles

Photo : O. Quérette / ektadoc / ville d’Arles

Photo : O. Quérette / ektadoc / ville d’Arles

Photo : O. Quérette / ektadoc / ville d’Arles

| DÉCEMBRE 2018 | 2272 ARLES INFO

L´ACTU



LE STADE VAN GOGH PASSE AU VERT
Une phase importante des travaux de rénovation du complexe sportif Van Gogh à Griffeuille, débu-
tés en septembre 2018, est terminée. 8100 m2 de pelouse synthétique ont été mis en place. Ils 
recouvrent le plateau central de la structure qui a été précédemment décaissé pour enterrer les 
réseaux et nivelé. La pose du tapis vert sur cette surface géante est réalisée par des techniciens de 
l’entreprise Parcs et Sports spécialisée dans ce genre d’installation, en partenariat avec des agents 
des bâtiments communaux de la Ville. À terme, l’espace accueillera trois terrains de football.
Cet équipement tout comme la future piste d’athlétisme, les prochains terrains de basket, de 
handball et le gymnase restauré, seront utilisés par les élèves du collège Van Gogh et plusieurs 
clubs associés. Cette réhabilitation de grande envergure s’inscrit comme un des chantiers majeurs 
de la Ville. Les travaux s’élèvent à 1,98 million d’euros financés par le Département, l’État, la Ville. 

Les anciens combattants 
mauritaniens 
photographiés par Yéro 
Djigo : une exposition 
présentée par le comité 
de jumelage Arles-Sagné.

L’hommage émouvant des écoliers de CM2  
de l’école Émile-Loubet. De 2014 à 2018.

Les élus dévoilent la plaque en hommage aux Tirailleurs Sénégalais et aux Mauritaniens de Sagné morts pour la France. 

LISTE ÉLECTORALE : CE QUI CHANGE EN 2019
La réforme concernant la gestion des listes 
électorales entre en vigueur en janvier 2019, 
avec la création d’un répertoire électoral 
unique national (REU). Conformément à la loi 
votée en 2016, ce répertoire sera désormais 
géré par l’Insee et actualisé en permanence 
par les services municipaux. Cette réforme 
permettra à la fois d’éviter les doublons des 
inscriptions et une plus grande souplesse dans 
l’actualisation des listes.
Concrètement, les électeurs pourront s’inscrire 
jusqu’à six semaines avant la date du scrutin et 
non plus avant le 31 décembre de l’année pré-
cédent l’élection comme c’était le cas.
La mise en application du REU a nécessité un 
travail important de la part du service des élec-
tions de la ville d’Arles. Cette nouvelle gestion 
des listes comprendra la mise en place, dès le 
mois de janvier, de commissions de contrôle 

publiques, auxquelles pourront participer les 
électeurs volontaires. Les dates de réunion de 
ces commissions seront communiquées sur le 
site ville-arles.fr. 

DEUX BUREAUX DE VOTE 
SUPPLÉMENTAIRES À ARLES
Les élections des représentants du Parle-
ment européen auront lieu le dimanche 26 
mai 2019.  Les nouveaux électeurs (qui ont 
déménagé ou qui viennent d’avoir 18 ans ) 
pourront s’inscrire jusqu’au 19 avril 2019. 
À cette occasion, le nombre de bureaux de 
vote arlésiens passe de 33 à 35. Les Arlé-
siens recevront leur carte en mars ou avril 
prochain ainsi qu’un courrier d’informa-
tion sur l’organisation du scrutin.

550 motifs d’illumination installés par les services 
municipaux, dans les quartiers et les villages pour les 
fêtes de fin d’année.
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À CHICAGO

Ce qu’il adore 

« Me promener entre les gratte-ciel et sur 

les bords du lac Michigan, et me rappeler aux 

bons souvenirs du Mexique grâce à l’impor-

tante communauté de latinos qui vit ici. »

Ce qu’il n’aime pas 

« L’hiver - parce qu’il est très froid, avec 

des températures souvent négatives – et le 

base-ball, ennuyant à mes yeux mais très 

populaire ici ! Et puis je trouve parfois la 

vie à l’américaine un peu trop lisse, trop 

aseptisée. »

À ARLES

Ce qui lui manque 

« La feria, et l’excitation qui monte quand 

l’événement approche. J’aime entendre 

les arènes qui grondent et voir la place du 

Forum se remplir et s’animer. »

Ses bonnes adresses 

« J’adore me balader dans mon quartier, 

l’Hauture, boire l’apéro au Tambourin,  

place du Forum, puis manger une pizza  

au 22, place Paul Doumer. »

Thibault Bounias, 30 ans, 
a la bougeotte. Après le 
Mexique, où il a rencontré 
son épouse, il a vécu à Pa-
ris puis au Pérou, avant de 
s’installer à Chicago, aux 
États-Unis, il y a six mois. 
Contrôleur financier chez 
le spécialiste français de la 
fourniture de bureau Ma-
ped, cet Arlésien revient dès 
qu’il peut dans sa ville, où 
il compte bien vivre à nou-
veau un jour.

  Arlésien autour du monde
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LE CHANTIER BAT SON PLEIN RUE PORTE-DE-LAURE
L’État du réseau rendait l’opération urgente. 
Le 5 novembre, des travaux de réfection des 
réseaux d’eaux potables et eaux usées ont 
débuté rue Porte-de-Laure. Ce chantier impor-
tant, d’un montant de 144 000 €, relève de la 
Communauté d’agglomération ACCM et devrait 
s’achever le 21 décembre. Après les fêtes de fin 
d’année, la Ville prendra le relais pour poser un 
nouveau revêtement de chaussée rue Porte- 
de-Laure et montée Vauban. Ces travaux, dont 
le coût est estimé à 85 000 €, devraient durer 
jusqu’à la fin janvier.
Le plan de circulation varie et continuera de va-

rier dans le secteur pendant la durée du chan-
tier. Certains tronçons des rues concernées sont 
à double sens ou en sens unique en fonction 
de l’évolution des travaux, au cours desquels 
sont et seront toujours accessibles deux des 
trois axes suivants : rue Jean-Jaurès, rue Cava-
lerie et rue Porte-de-Laure. La Ville et ACCM ont 
tenu une réunion d’information le 23 octobre 
à destination des riverains. Des schémas de cir-
culation leur seront remis au fil du chantier. Et, 
sauf exception, la totalité du secteur sera rendu 
à la circulation les samedis et dimanches.
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POUR SES 40 ANS, LE MUSÉE DE LA CAMARGUE S’OFFRE UN AGRANDISSEMENT
« Cette extension, c’est un peu le 
cadeau d’anniversaire du Musée. » 
Estelle Rouquette, conservateur du 
Musée de la Camargue, a le sourire. 
Alors qu’il fête ses 40 ans, l’établis-
sement va s’offrir une extension de 
300m², dont les travaux en cours 
doivent s’achever en avril 2019*. Un 
projet innovant de l’Atelier d’archi-
tectes Donjerkovic, matérialisé par 
un bâtiment en forme de bateau 
fait de bois, de verre et de métal, 
flottant au-dessus du sol au moyen 
de pilotis. « Cette extension a une 
double fonction, précise Estelle Rou-
quette. Ce sera à la fois une salle 
pour accueillir des expositions tem-
poraires, et une zone refuge pour les 
collections en cas d’inondation (le 
bâtiment sera perché à 1,14m, soit 
au-dessus du niveau de la crue cen-
tenale de 1856, ndlr) ». Le public en-

trera par cette extension, qui reliera 
la bergerie au promontoire signé 
Kawamata. 
Un projet comme une nouvelle page 
dans l’histoire de ce musée né en 
1978 dans le cadre de la création 
du Parc de Camargue, qui en est 
toujours le gérant. « Georges-Henri 
Rivière l’a imaginé comme l’enfant 
du Museon Arlaten et en a fait un 
centre d’interprétation de ce qu’a 
été la Camargue, en se référant à 
celle de Mireille dans l’œuvre de 
Mistral. C’était une approche très 
poétique, mais aussi très innovante 
du point de vue de sa présenta-
tion » raconte Estelle Rouquette.  
Dès 1979, celui qui s’appelait alors 
le Museon camarguen obtint le Prix 
européen des musées. Inondé en 
1993 et rénové 20 ans plus tard, la 
bergerie du Mas du Pont du Rousty 

abrite aujourd’hui 6 400 objets, et 
se veut « un passeur d’histoire, un 
lieu d’échanges et de retrouvailles 
pour les Camarguais, où le Parc joue 
son rôle de lien social et d’agitateur 
d’idées » décrit Estelle Rouquette, 
qui aime rappeler que la Camargue, 
« ce n’est pas que des chevaux, des 
flamants roses et des taureaux, 
c’est d’abord un territoire complexe 

et fragile sur lequel les activités 
humaines jouent un rôle capital ». 

*Le coût de l’extension du musée s’élève 
à 1,9M€, financés par la Région (32%), le 
Département (31%), du mécénat (12%), 
l’État (11%), le Parc de Camargue (7%), 
ACCM (5%) et la CNR (2%).
Musée de la Camargue, Mas du Pont de 
Rousty à Arles, tél. 04 90 97 10 82.
Le programme complet sur 
museedelacamargue.com

Les festivités du 40e anniversaire
Les 15 et 16 décembre le musée organise son traditionnel Noël Gardian, 
avec la participation de 25 exposants et six écrivains. Mais, pour célébrer 
ses 40 ans, une multitude d’ateliers et d’activités entourera cette mani-
festation : circuit à vélo, baptême à cheval, peinture sur verre, démons-
tration de coiffe d’Arlésienne, présentation de monte western... À noter 
que le 16 décembre à 15h aura lieu une vente aux enchères d’œuvres en 
chocolat au profit du sauvetage de la cabane de Barcarin.

BRAVO AUX MARIÉS !
Ils se sont mariés en 1968 et pour 15 d’entre eux, en 1958 : 38 
couples arlésiens ont reçu les félicitations, au nom de la ville d’Arles, 
de Nicolas Koukas, adjoint au maire délégué au CCAS, de Sylvia Le-
pesant, adjointe chargée de la politique en faveur des seniors et de  
Danielle Ducros, adjointe chargée de l’administration générale. 
« Vous vous êtes retrouvés sur ce qui fait l’essentiel, l’amour » a 

résumé Nicolas Koukas, lors de la cérémonie chargée d’émotion qui 
s’est déroulée le 22 novembre en salle d’honneur de l’Hôtel de Ville. 
Sylvia Lepesant a souligné « l’exemple qu’un tel lien entre deux 
personnes pouvait représenter pour les jeunes générations ». Les 
couples se sont ensuite rendus à la salle des fêtes pour un déjeuner 
dansant organisé par le Centre communal d’action sociale.
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ACTES SUD 
BÊTE DE GONCOURT

La maison d’édition arlésienne Actes 
Sud vient de décrocher un cinquième 
prix Goncourt. Le 7 novembre, le 
jury a en effet consacré l’ouvrage de 
Nicolas Mathieu, Leurs enfants après 
eux. Actes Sud avait déjà remporté le 
plus prestigieux des prix littéraires 
l’année dernière avec L’ordre du jour 
d’Éric Vuillard. Leurs enfants après 
eux est le deuxième livre de Nicolas 
Mathieu, 40 ans. Il y a raconte quatre 
étés d’une bande d’ados qui tuent 
l’ennui, quelque part dans l’Est de la 
France. Son premier roman, Aux ani-
maux la guerre, avait reçu en 2014 le 
prix littéraire de La Roquette. Le 16 
novembre dernier, le jury arlésien a 
attribué son prix 2018 à Rade amère 
premier roman de Ronan Gouézec, 
aux éditions Rouergue Noir.
Une rencontre avec Nicolas Mathieu 
est prévue le mardi 18 décembre à 
18h30 à la chapelle du Méjan.

VOS SOUVENIRS DE 39-45 INTÉRESSENT LE CRDA

Le Centre de la résistance et de la 
déportation du pays d’Arles lance un 
appel à collecte d’écrits, d’objets, de 
photographies, d’œuvres témoignant 
de la période de la Seconde Guerre 
mondiale.  
Ces documents, qui seront numérisés 
puis rendus à leurs propriétaires, 
permettront d’enrichir les archives 
de l’institution. Certains d’entre 
eux pourront aussi être exposés à 
l’association des Semaines de la 
mémoire, le temps fort annuel du 
CRDA. La nouvelle édition du 12 mars 
au 16 avril 2019, sur le thème Enfants 
de la guerre, 39-45, fera écho à la 
commémoration du 60e anniversaire 

de la Déclaration des droits de 
l’enfant. 
Depuis sa création en 1997, le Centre 
défend le devoir de mémoire et 
la transmission des valeurs de la 
démocratie par des événements, des 
actions pédagogiques auprès des 
scolaires et la constitution d’une 
collection. 
Dans le cadre de la collecte, les 
documents sont à déposer les 
premiers mercredis du mois ou sur 
rendez-vous au CRDA situé à l’ancien 
collège Mistral, 2 bis boulevard 
Émile-Combes. Renseignements, tél. 
04 90 96 52 35 et musee-resistance.
deportation@wanadoo.fr 

MOBILISATION CONTRE LA POLLUTION 
DES PLAGES
Fin octobre, la côte méditerranéenne était touchée par une pollution liée à 
la collision de deux navires au large de la Corse. Les plages arlésiennes de 
Piémanson, Sainte-Anne et Beauduc ont été tour à tour impactées par la pré-
sence de boulettes d’hydrocarbure. Une première opération nettoyage a été 
menée le 3 novembre avec des agents de la Ville, d’ACCM, des pompiers et 
des membres des Unités d’instruction et d’intervention de la Sécurité civile. Si 
les conditions météorologiques défavorables et les blocages des axes routiers 
ont contraint à plusieurs reports, d’autres opérations ont eu lieu depuis pour 
permettre de rouvrir les plages au public.  

AGENCE RÉNOVÉE DE L’ASSURANCE 
MALADIE MOINS D’ATTENTE, PLUS D’ESPACE
3000m², 5 niveaux, un ascenseur, une meilleure accessibilité pour les per-
sonnes à mobilité réduite et des locaux plus fonctionnels, plus lumineux et 
plus confortables. C’est une agence de la Caisse primaire d’Assurance maladie 
(CPAM) totalement rénovée qui a été inaugurée le 14 novembre, avenue des 
Alyscamps. Elle a ouvert ses portes au public début septembre après un an de 
travaux d’un coût de 2,4M€, financés par l’État. La ville avait pris en charge le 
loyer des locaux provisoires. Désormais, les usagers y sont pris en charge dès 
leur arrivée par un agent d’accueil. Le temps d’attente est donc très réduit, 
voire inexistant.
Agence CPAM d’Arles, cité administrative, avenue des Alyscamps. Ouverture au pu-
blic du lundi au vendredi de 7h45 à 17h30 non-stop. Téléphone : 36 46. Courrier : 
CPAM 13- 13421 Marseille 

Ph
ot

o 
: O

. Q
ué

re
tt

e 
/ e

kt
ad

oc
 / 

vi
lle

 d
’A

rl
es

| DÉCEMBRE 2018 | 2276 ARLES INFO

L´ACTU

AU CONSEIL MUNICIPAL

La séance du 24 octobre 2018 
s’est ouverte sur un hommage 
à Bernard Para, décédé le 15 
octobre 2018. Ce membre 
actif de la Commission taurine 
extra-municipale, amoureux 
des traditions camarguaises et 
passionné d’équitation, apportait 
un discret mais efficace soutien à 
la tauromachie. Le maire d’Arles 
a également transmis, au nom du 
conseil municipal et des Arlésiens, 
un message de solidarité et 
de fraternité aux familles des 
vicitmes et aux sinistrés des 
inondations qui ont frappé le 
département de l’Aude les 14 et 
15 octobre derniers.

Les élus ont voté plus de 20 
délibérations, parmi lesquelles :

- l’acceptation d’un buste de 
Van Gogh, réalisé par l’artiste 
anglais Anthony Padgett. Il 
propose un buste à chacune des 
villes que Van Gogh a marquées 
de son passage. À Arles, le don 
est assorti d’une condition : la 
sculpture devra être exposée 
en permanence à l’extérieur 
ou à l’intérieur de l’espace Van 
Gogh. Les Amis du Vieil Arles 
soutiennent cette initiative 
et prendront en charge la 
réalisation du socle.

- La participation financière aux 
opérations de démoustication 
menées par l’EID (Entente 
interdépartementale de 
démoustication) en 2017. 
Le montant total de cette 
opération s’élève à 124 388 €, 
le conseil départemental des 
Bouches-du-Rhône prenant en 
charge 75% et la Ville 25%, soit 
31097 €.

- Une subvention de 2700 € a 
été attribuée à l’Association 
des médecins libéraux du 
pays d’Arles pour soutenir le 
fonctionnement de la maison 
médicale de garde installée 
dans les urgences de l’hôpital 
Joseph-Imbert. En 2017, 2299 
consultations ont été assurées, 
soit une augmentation de 11% 
par rapport à 2016.

- Le jardin de la Verrerie à 
Trinquetaille sera désormais 
identifié comme Espace de la VIe 

Légion.

Le prochain conseil municipal 
aura lieu le 19 décembre à 15h. La 
séance est publique.
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En toute harmonie
Le Conservatoire de musique du Pays d’Arles lance un projet ambitieux : constituer un 
orchestre avec des élèves des écoles Jules-Vallès et de Mouleyrès. Les répétitions ont 
commencé, le premier concert sera donné le 24 mai.

T
ous les mardis après 
midi, l’école Jules-Val-
lès résonne de sons 
pas encore tout-à-fait 
maîtrisés  : coups de 

trompettes enthousiastes, bang 
des grosses caisses, frémisse-
ments de violons... Les élèves de 
CE2 sont en répétition, comme 
ceux de l’école de Mouleyrès, 
toute proche. Depuis la rentrée, 
ils participent à une aventure 
inédite, un projet phare porté 
par le Conservatoire de mu-
sique du pays d’Arles*. L’objectif 
est de monter un orchestre, ca-
pable de se produire en public. 
Comme souvent, cette idée est 
née d’une rencontre : Jean-Marc 
Bailly, chef d’entreprise retiré 
des affaires, souhaite soutenir 
des initiatives qui favorisent 
l’épanouissement des enfants 
de quartiers moins favorisés par 
l’intermédiaire de la musique. 
Il a sollicité le Conservatoire, 
dont l’un des objectifs est de 
permettre à tous les habitants 
du territoire d’accéder à la pra-
tique musicale, notamment par 
le biais de l’éducation artistique 
et culturelle dans les écoles. Le 
Conservatoire a monté le projet, 
et Jean-Marc Bailly a créé la fon-

dation Cléris, qui est l’un de ses 
principaux financeurs. «  L’idée 
n’est pas de fabriquer des solistes, 
mais d’apporter à ces enfants un 
autre champ de connaissance, 
l’expérience de la pratique en 
commun, d’ouvrir leurs horizons » 
résume René Villermy, directeur 
du Conservatoire.

Pédagogie innovante
Entourés par neuf professeurs 
du Conservatoire, rompus à la 
pédagogie en milieu scolaire, 
les enfants ont commencé par 
découvrir les différents instru-
ments pour pouvoir choisir 
celui qui serait le leur. Depuis, 
ils sont répartis en « pupitre » 
par famille d’instruments  :  
percussions d’un côté, vent 
(trompettes, trombones, cla-
rinettes, saxophones et flûtes 
traversières) de l’autre et cordes 
(violons et violoncelles) en-
core à part. À la fin de l’après-
midi, tous les pupitres sont 
réunis pour une répétition en 
orchestre. « La pédagogie, inno-
vante, est différente de ce qui se 
fait au conservatoire, puisqu’il 
s’agit d’amener des enfants qui 
n’avaient aucune pratique musi-
cale à jouer ensemble, explique 

Frédéric Zenatti, directeur-ad-
joint du Conservatoire et pilote 
du projet. L’objectif est que cha-
cun progresse pour que l’orchestre 
progresse. »
D’autres «  bonnes fées  » en-
tourent les élèves. Leurs institu-
teurs tout d’abord, enthousias-
més et engagés à faire réussir 
le projet. Le musicien de jazz 
Raphaël Imbert, qui assure la 
direction artistique du projet 
et, avec sa compagnie Nine 
Spirit, va emmener les élèves 
au plus près de la pratique jazz, 
choisir les morceaux qui seront 
joués, en composer certains. 

L’Orchestre régional Avignon-
Provence et son chef, Samuel 
Jean, transmettront la sensibi-
lisation à la musique classique, 
grâce à des interventions dans 
les classes, et la possibilité d’as-
sister à des répétitions et des 
concerts. L’association du Méjan 
propose aussi des rencontres 
avec les musiciens qu’elle ac-
cueille tout au long de l’année. 
Et puis viendra le grand mo-
ment : le concert. Deux rendez-
vous sont déjà prévus avec le 
public. Le 24 mai au Capitole, 
dans le cadre de la deuxième 
édition du festival Harmonia 
Mundi et le 21 juin, place de la 
République, pour la Fête de la 
musique. Un moment excep-
tionnel pour chacun de ces 
jeunes artistes mais surtout le 
début d’un parcours. Car si le 
projet est déjà prévu pour durer 
trois ans (jusqu’à la fin de leur 
scolarité en primaire), tous ses 
artisans, mécène, organisateurs, 
envisagent déjà de lui donner 
un second souffle. Car tout le 
monde en est conscient, comme 
le résume Frédéric Zenatti, 
« c’est une expérience exception-
nelle, qui peut apporter beaucoup, 
au-delà de la pratique musicale. »

*soutenu par la Communauté 
d’agglomération Arles-Crau-Camargue-
Montagnette

Photos : O. Quérette / ektadoc / ville d’Arles
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C
’est une volonté as-
sumée : depuis long-
temps, la Ville met 
à disposition des 
jeunes Arlésiens 

des activités, des services, 
des actions. Dans le cadre 
du temps périscolaire mais 
aussi après l’école, le mer-
credi et pendant les vacances. 
Plusieurs services de la Ville 
(l’animation de proximité, 
l’action éducative, les sports, 
les maisons de quartiers, les 
centres sociaux, regroupés au 
sein de la Direction de la vie 
sociale) y contribuent, ainsi 
que différentes associations. 
Cela concerne les loisirs (via 
les centres de loisirs, les ate-
liers et activités proposées 
dans les maisons de quartier 
et les centres sociaux), les acti-
vités Club jeunes, les vacances 
(avec les stages, les séjours et 
colonies), la pratique sportive 
(grâce aux CAS et aux stages), 
les vacances mais aussi l’ac-
compagnement scolaire et 
éducatif (ATP). 

La concertation
La cellule communale de 
veille éducative qui vient 
d’être mise en place s’inscrit 
dans cette politique. Il s’agit 
de s’appuyer sur les obliga-
tions faites aux municipalités 
en matière d’éducation, soit le 

suivi de l’obligation d’inscrip-
tion scolaire et d’assiduité 
et la possibilité de prendre 
des mesures en cas d’absen-
téisme, en partenariat avec 
les établissements scolaires. 
Ce dispositif a été présenté, 
mi-novembre, en salle d’hon-
neur de l’Hôtel de Ville en pré-
sence des représentants des 
institutions qui ont contribué 
à le mettre en place, l’Addap 
13 (Association départemen-
tale pour le développement 
des actions de prévention 
des Bouches-du-Rhône), la 
Maison départementale de la 
solidarité, l’Éducation Natio-
nale, le Centre d’information 
et d’orientation d’Arles et du 
procureur de la République du 
Tribunal de grande instance 
de Tarascon. La convention a 
été signée par le maire et les 
principaux des collèges arlé-
siens, le Directeur adjoint des 
services de l’Éducation natio-
nale, l’Inspectrice de l’Éduca-
tion nationale pour les écoles, 
la directrice du CIO d’Arles 
et le directeur de l’Addap 13. 
L’objectif est de lutter contre 
l’absentéisme scolaire dès ses 
premières manifestations, car 
la réalité du terrain confirme 
qu’il constitue la première 
étape vers le décrochage sco-
laire et aboutit, souvent, pour 
de nombreux jeunes, à la sor-

3 QUESTIONS À HAMINA AFKIR
adjointe au maire, déléguée à la politique 
de la jeunesse 

Quel est l’état d’esprit qui guide la mise en place de 
cette cellule de veille éducative ?
À Arles, nous travaillons depuis longtemps à créer 
un cadre pour favoriser la réussite et l’épanouis-

sement de chaque enfant et réduire ainsi les inégalités sociales. 
Je voudrais donc préciser que ce nouveau dispositif, qui relève des 
compétences du maire, concerne tous les enfants et tous les jeunes. 
Il s’appuie sur le principe selon lequel l’éducation est la première 
forme de prévention et s’inscrit dans un accompagnement global de 
l’enfant et de sa famille. Il est illustré par toutes les actions que nous 
mettons en place depuis longtemps et que nous continuons à enrichir. 

Quelles sont ces actions menées autour de l’école ?
Nous avons mis en place, l’année dernière, l’accueil des exclus tempo-
raires du collège au centre social du Trébon. Il leur est proposé d’une 
part, un suivi scolaire avec un agent des ATP et d’autre part, un tra-
vail sur le motif de l’exclusion, avec un animateur de prévention, pour 
permettre aussi le retour dans l’établissement dans les meilleures 
conditions. Pour l’instant, ce dispositif ne concerne que le collège 
Van Gogh mais il donne de bons résultats et nous allons l’élargir aux 
autres collèges de la ville. Au lycée Privat et en collaboration avec le 
centre social Christian-Chèze, nous proposons des rencontres régu-
lières avec les parents des jeunes scolarisés dans cet établissement, 
pour renforcer notamment les liens familiaux. 

Hors du champ de l’école, les propositions sont également très 
nombreuses...
Effectivement, car nous souhaitons mettre en cohérence l’action édu-
cative et l’action sociale. Hors du temps scolaire, il faut rappeler 
l’existence des centres de loisirs, des Clubs Jeunes pour les ados, 
de tous les stages et séjours proposés par le service animation de 
proximité de la Ville, mais aussi tous les stages proposés par le ser-
vice des Sports. Et bien sûr, ne pas oublier l’énorme travail effectué 
dans les Maisons de quartier de Griffeuille et des Alyscamps, dans 
les centres sociaux de Barriol et du Trébon. Ce sont tous les jours, 
des activités proposés aux enfants, aux ados et aux familles, des 
ateliers, des séjours, des chantiers éducatifs... L’objectif est de sus-
citer la curiosité, d’ouvrir le champ des connaissances, de donner les 
mêmes chances à tous.

Service animation de proximité,
Espace Chiavary, 12 bis boulevard Émile-Zola. 
Tél. 04 90 49 47 59.

Ateliers de travail personnalisé, 9 sites à Arles et dans ses 
quartiers et villages. Tél. 04 90 49 47 49.

Maison de quartier de Griffeuille, tél. 04 90 18 95 03.

Maison de quartier Les Alyscamps, tél. 04 90 96 57 89.

Centre social Christian-Chèze de Barriol, tél. 04 90 96 84 41

Maison de quartier de Barriol, tél. 04 90 96 44 70.

Mas Clairanne, centre social du Trébon, tél. 04 90 93 95 16.

Maison de quartier du Trébon, tél. 04 90 96 53 61.

Centre socio-culturel les Tuiles bleues, Mas-Thibert, 
tél. 04 90 98 73 32.

Cellule de veille éducative 
un nouveau dispositif en faveur des jeunes
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LE PROJET EUROPÉEN DES LYCÉENS DE MONTMAJOUR RÉCOMPENSÉ

Le 15 novembre dernier, le lycée 
Montmajour a inauguré la plaque du 
label eTwinning, qui salue la qualité 
du travail et des échanges pour la 
réalisation du projet Erasmus+ baptisé 
Sustain Me. Pendant deux ans, plus 
d’une centaine d’étudiants et une 
dizaine d’enseignants du lycée ont 
travaillé, en partenariat avec des 
lycéens d’Allemagne, de Belgique, 
d’Espagne et d’Italie, autour de 
problématiques liées au développement 
durable. L’inauguration a eu lieu en 
présence de certains de ces élèves et 
de coordonnateurs venus d’Espagne, 
de Grèce, du Portugal, de Belgique, 
d’Allemagne et du Mexique afin de 
préparer le projet suivant. Intitulé Santé 
et sécurité, il se déroulera sur trois ans.

tie du système scolaire sans 
formation. 

Le suivi de l’obligation 
d’inscription scolaire
Le maire a pour obligation de 
faire établir la liste de tous 
les enfants, quels que soient 
leur nationalité et leur mode 
d’hébergement, domiciliés sur 
la commune et étant obligés 
d’aller à l’école - soit les en-
fants âgés de 6 à 16 ans (dès 3 
ans à partir de 2019). 

Le fonctionnement
Deux cellules ont été mises 
en place : la cellule Enfance 
est dédiée aux enfants âgés 
de 6 (bientôt 3) à 11 ans, la 
cellule Jeunesse concerne les 
adolescents du niveau collège 
(entre 12 et 16 ans). Elles réu-
nissent des représentants de 
la Ville et des signataires de 
la convention. Un chef d’éta-
blissement est désormais 
obligé de signaler à la cellule 
tout enfant dont les absences 
représentent plus de 10 de-
mi-journées dans le mois ou 
20 demi-journées depuis le 
début de l’année scolaire, via 
une adresse mail : ccve@ville-
arles.fr. En 2017, cela a concer-
né 80 élèves. Avec accord de 
la famille, les membres de 
la cellule vont partager les 
informations autour de cet 
enfant : son environnement, 
sa situation à l’école, etc, pour 
lui proposer une solution 
adaptée. Cela peut être un 
accueil au sein des Ateliers de 
travail personnalisé (ATP), une 
inscription au centre aéré, des 
mesures d’accompagnement 
social... Ou, quand la situation 
l’exige, une convocation et un 
rappel à l’ordre du maire, voire 
un signalement au Procureur 
de la République. L’intérêt de 
la cellule est de pouvoir agir 
rapidement, dans l’intérêt de 
l’enfant, car l’absentéisme est 
souvent le symptôme d’une 
situation plus complexe qu’un 
problème scolaire.

Cellule de veille éducative 
un nouveau dispositif en faveur des jeunes

Écoliers à l’heure de l’Europe
ENTHOUSIASTES, ces élèves de l’école André-
Benoît, à Trinquetaille, ont commencé leur 
année «  européenne  ». Sous l’impulsion de 
leurs enseignantes, Delphine Smagghe, Soizic 
Navarro et Marie Poussardin, les classes de CM2 
B, CE1 A et B sont engagées dans un programme 
Erasmus +, en collaboration avec une école de 
Parnu en Estonie, de Grenade, en Espagne et 
d’Héraklion, en Grèce. Erasmus +, porté par la 
Commission européenne, vise à promouvoir les 
échanges entre élèves, étudiants, enseignants 
et établissements à travers l’Europe et les par-
tenariats internationaux. Sur 500 projets Eras-
mus développés chaque année, 10% concernent 
l’école élémentaire. Et c’est la première fois 
qu’une école primaire d’Arles et de l’académie 
d’Aix-Marseille se lance dans l’aventure en tant 
qu’école coordinatrice. 
Tout au long de l’année, les élèves vont échan-

ger, grâce à une plateforme numérique parta-
gée, les travaux qui leur permettront de mieux 
connaître le pays, la ville, de chaque classe. Réa-
lisation d’un film, création d’un jeu... les idées 
ne manquent pas.
L’autre propos du projet concerne l’échange de 
pratiques pédagogiques. En Estonie, le recours 
aux nouvelles technologies au sein de l’école est 
très développé. En Grèce, on privilégie la péda-
gogie de projets tandis que l’école espagnole 
partenaire est un établissement multilingue. Et 
du côté français ? Les enseignantes arlésiennes 
formeront leurs partenaires à l’utilisation de la 
plate-forme eTwinning pour la mise en œuvre 
de projets entre classes européennes. 
L’année prochaine, le programme continue mais 
d’autres élèves prendront la relève des petits 
pionniers d’aujourd’hui.

Photo : R. Boutillier / ville d’Arles



 Mas-Thibert

 Moulès

 Albaron

Le village fête Noël
En décembre à Albaron, « ce sera 
tous les jours Noël ! ». C’est le vœu 
de Jean-Baptiste Gonzalez, qui a 
ouvert il y a six mois la boutique 
« Camargue Relais ». Pour animer 
le hameau, il a décidé d’installer 
un sapin de quatre mètres devant 
son commerce et de proposer aux 
enfants de l’école de le décorer. 
« Je mettrai une quinzaine de ca-
deaux dessous au début du mois, et 
chaque jours ils pourront en prendre 
un, à condition d’en poser un autre 
en échange » explique-t-il. Du 18 au 
25 décembre inclus, un mini mar-
ché de Noël prendra vie autour 
du sapin, toujours à l’initiative de 
Jean-Baptiste Gonzalez.

« Plusieurs forains m’ont déjà donné 
leur accord, mais si d’autres sont 
intéressés, qu’ils me contactent : ils 
sont les bienvenus ! »
Jean-Baptiste Gonzalez, tél. 06 37 06 75 27. 

Les enfants rendent hommage 
aux soldats du village
Avec un peu d’avance sur les 
cérémonies officielles, les enfants 
de la classe de CM2 de l’école ont 
commémoré le Centenaire de 
l’Armistice mettant fin à la guerre 
de 14-18. Le jeudi 8 novembre, ils 
ont rencontré Marguerite-Marie 
Decroocq, qui leur a livré ses 
souvenirs de son père, Poilu de 
la Grande Guerre. Cette habitante 
d’Arles a notamment écrit Histoire 
de Jean-Baptiste et de Marguerite 
(Chronique d’une famille à travers 
la guerre 1914-1918). Guidés par 

Thérèse-Annie François, adjointe 
spéciale au maire d’Arles, déléguée 
au village de Moulès et au Devoir 
de Mémoire, les enfants ont 
ensuite rejoint le monument aux 
morts, qui vient de faire l’objet 
d’une importante restauration. Ils 
y ont déposé, une fleur portant 
le nom d’un soldat mort pour la 
France et inscrit, à ce titre, sur 
le monument. Pour que cent ans 
après, perdure le souvenir de ces 
jeunes hommes partis au combat. 

SUR L’AGENDA

Samedi 1er décembre : loto organisé 
par l’Estrambord Moulèsien, salle 
polyvalente à 18h.

Vendredi 14 décembre : projection du 
film documentaire de Christian Chéné 

La Crau, bergers entre plaine et paysage, 
mairie annexe à 18h.

Du 7 au 27 décembre : exposition des 
ateliers de peinture du village, mairie 
annexe.
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Section nouvellement interdite

Section déjà interdite

RD 24

RD
 35

RD
 35

Mas-Thibert

Arles

La Seinche 
un 10 km bucolique
Environ 200 coureurs vont emprunter les chemins de la 
campagne autour du village, le dimanche 9 décembre. C’est 
la 8e édition de la Seinche, épreuve sportive portant le nom 
d’une méthode de pêche, qui les réunira. Ce 10 kilomètres 
organisé par l’Office municipal des sports de Port-Saint-Louis-
du-Rhône est programmé pour la deuxième année sur la 
commune d’Arles. Le parcours avec très peu de dénivelé fait 
partie du challenge Maritima qui comprend 13 autres courses. 
Celle-ci est la dernière avant le résultat final. Parallèlement 
aura lieu une marche rapide. À l’arrivée, tous les participants 
recevront le traditionnel bocal de soupe de poissons.
Les inscriptions peuvent être prises en ligne sur www.courirenfrance.com 
(11 euros) ou sur place le jour même (13 euros). Départs du mas de la Galère, à 
9 heures pour la marche, à 10 heures pour la Seinche. 
Renseignements, tél. 06 07 02 09 39.

INTERDIT AUX CAMIONS

Les camions d’un poids total en charge de plus de 12 tonnes sont 
désormais interdits à la circulation sur la RD35 (d’Arles jusqu’à l’accès 
au bac de Barcarin) et la RD24 (direction Saint-Martin-de-Crau jusqu’à 
la route des marais). L’arrêté pris en ce sens par le Conseil départe-

mental résonne comme un soulagement pour les riverains, 
qui souffraient des nuisances liées à la présence massive 

de ces poids lourds sur ces deux axes. « Cette 
interdiction ne s’applique pas aux vé-

hicules de transports en commun, ni 
aux véhicules de secours, ni aux 

véhicules assurant l’entretien 
de la voie » précise le 

Département. 

TRANSPORT SCOLAIRE : UN ABONNEMENT À 50 € 

Désormais, les élèves qui résident à Mas-Thibert peuvent bénéficier 
d’un abonnement de transport à 50 €, qui leur permet de voyager 
en illimité, touts les jours durant un an sur tout le réseau Envia (une 
délégation de l’ACCM), comme tous les écoliers, collégiens et lycéens 
arlésiens. Jusqu’à présent, les scolaires de Mas-Thibert n’avaient ac-
cès qu’à l’abonnement transport scolaire à 20 €, qui leur permettait 
de voyager uniquement sur la ligne 1021 reliant Arles à Mas-Thibert, 
pendant la période scolaire. Cette restriction était due au fait que la 
ligne 1021 est une ligne gérée par la Région. Il a fallu un accord entre 
la région Sud-Paca et le réseau Envia pour permettre cet accès. 
Agence Mobilités du réseau Envia, 24, boulevard Clemenceau, Arles. 
Tél. 04 90 554 86 16. www.tout-envia.com 

SUR L’AGENDA

Samedi 1er décembre : Loto du Comité du 3e âge, salle de la mairie à 
18h.

Samedi 8 décembre  : Gala de Noël de l’association Musique et danse, 
dès 9h30, place Jacques Gueyraud. Ateliers, vente de gourmandises, 
déambulation en calèches, paëlla (10 € sur réservation), projection 
d’un film de Noël, gala de danse. 
Renseignements : bartha.deveye@gmail.com

Mardi 11 décembre : Repas de Noël au foyer du 3e âge organisé par le 
CCAS.

Photo : O. Quérette / ektadoc / ville d’Arles



Les journées 
calendales
Plusieurs associations du village 
se mobilisent pour faire souf-
fler l’esprit de Noël, les 15 et 16 
décembre. Le 15, le Comité des 
Fêtes met l’ambiance sur la place 
des Micocouliers avec marrons, 
chocolat et vin chauds offerts 
à partir de 17h. Le service de la 
culture de la Ville propose Mam-
bo Sapin, déambulation musicale 
avec le traîneau du Père Noël, de 
la compagnie Piña Colada. Dès la 
nuit tombée, la Jeunesse raphé-
loise organise un abrivado aux 
flambeaux. 
Le 16 décembre, jeux et anima-
tions sont proposés aux arènes 
dès 14h par le club taurin. Ils 
seront suivis d’un spectacle 
équestre à 16h. À 18 heures, le Co-
mité d’intérêt de village a invité 
le groupe Souna Maï pour un 
concert en l’église. Toutes les ani-
mations sont gratuites.

SUR L’AGENDA

Samedi 1er décembre : Loto annuel de 
l’EFRM, salle Gérard-Philipe à 18h30.

Samedi 8 décembre : Grand loto de 
l’Amicale des Écoles Laïques de Raphèle, 
école élémentaire Alphonse-Daudet à 
18h.

Lundi 31 décembre : Réveillon de la 
Saint-Sylvestre organisé par les Joyeux 
Lurons, à la salle Gérard Philipe. Sur 
réservation, tél. 06 62 12 42 65.

1er janvier : Loto de la Boule Joyeuse, 
salle Gérard-Philipe à 18h.

 Salin-de-Giraud

 Saliers

 Raphèle

La première saison pleine 
de promesses du camping

F
in octobre, des enfants batifolaient encore sous les 
jets d’eau de la piscine. Au camping « Les Bois Flot-
tés », à Salin-de-Giraud, la saison s’est achevée dans la 
douceur de l’été indien. Et même l’arrivée des tempé-
ratures hivernales n’a pas eu raison de l’irrésistible air 

de vacances dont Fabienne Blanchin et Jean-Michel Linard ont 
su doter les lieux. La plage de Piémanson est à une poignée de 
kilomètres, mais la vue imprenable sur les marais et les effluves 
d’iode semblent faire fondre la distance. « On a cherché à créer 
un havre de paix, sauvage, sans béton, à l’image de la Camargue » 
explique Jean-Michel Linard, codirigeant des « Bois Flottés ». 
Voilà 12 ans qu’il rêvait de ce projet. Et le pari est réussi.
Mobile homes en bois, tentes maoris, roulottes et terrasses en 
bois flottés se côtoient dans une paisible harmonie, en attendant 
que la végétation prenne toute sa place. Des chevaux galopent 
juste là, de l’autre côté de la clôture. La clientèle a été séduite, 
avec plus de 2500 séjours réservés depuis l’ouverture du site en 
avril dernier. « Le résultat de l’enquête de satisfaction a été de 4,5/5, 
c’est très encourageant pour une première année » sourit Jean-Mi-
chel Linard. Bientôt, le camping passera de 26 à 54 mobile homes 
– tous climatisés – plus une centaine d’emplacements pour les 
tentes et les caravanes, soit une capacité de 600 personnes.
Une chance pour Salin-de-Giraud après l’interdiction, formulée 
par l’État, du caravaning sauvage sur la plage de Piémanson. « J’ai 
déjà senti un impact économique sur le village » poursuit le fonda-
teur des « Bois Flottés », ancien patron de la Maison de la presse 
de Salin où il est installé depuis 26 ans. 
« Les commerçants ont besoin de nous, et nous avons besoin d’eux. 
Nous ne sommes pas concurrents mais complémentaires » insiste-t-
il. L’été, pas moins de 23 personnes travaillent ici, et 80% des sai-
sonniers sont originaires du coin. Mais les Saliniers ne viennent 
pas là que pour travailler : le restaurant et les soirées à thème, 
ouverts à tous, attirent aussi une clientèle du village. « On est 
tellement contents d’avoir réussi à rassembler les campeurs et les 
habitants de Salin ! » se félicite Jean-Michel Linard, qui ne fer-
mera « Les Bois Flottés » qu’après les vacances de Noël, pour 
rouvrir dès celles de février.
Tarifs et programme des animations sur le site camping-les-bois-flottes.fr et sur 
Facebook. Tél. 04 90 58 25 09.

LOTO

Le club taurin Lou Réboussié 
organise son loto annuel suivi de sa 
traditionnelle soirée, le samedi 8 
décembre.

 Le Sambuc
SUR L’AGENDA

Vendredi 14 décembre : Noël des 
enfants, organisé par les Amis de 
l’école du Sambuc à 18h30 à la salle 
polyvalente. Goûter et spectacle, Le 
bal des étoiles, conte musical de la 
compagnie la Petite Mélodie.
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SUR L’AGENDA

Dimanche 2 décembre : Marché 
de Noël, avec la participation 
des artisans saliniers, organisé 
par Camargo Souvajo, salle 
Jean-Ponsat (ou dans la salle 
polyvalente en cas d’intempéries) 
de 14h à 20h.

Samedi 8 et dimanche 9 décembre : 
Téléthon des associations. Avec 
l’après-midi du 8 décembre, 
activités loisirs, démonstrations 
sportives, vente de gâteaux et le 9 
décembre à 15h, grand loto, le tout 
à la salle polyvalente.

Lundi 10 décembre : inauguration 
du 23e Concours de crèches, avec 
la participation des Voix Salines et 
des élèves de galoubet tambourin 
de Camargo Souvajo, salle 
polyvalente à 18h. L’exposition 
sera ouverte du 11 au 14 décembre 
de 14h à 18h.

Samedi 15 décembre : Veillée 
Calendale, remise des prix du 
concours de crèche suivie du gros 
souper animé par Camargo Souvajo, 
salle polyvalente à partir de 19h. 
(Réservation tél. 06 73 22 45 70). 
Loto de la section foot de l’ESSG, 
à 19h au bar de l’Amitié et au bar 
Chez Serge.

Dimanche 16 décembre : après-
midi dansant à partir de 14 heures, 
à la salle polyvalente, organisé par 
le comité de jumelage Arles-Salin-
Kalymnos.

Vendredi 21 décembre : Noël des 
enfants organisé par la mairie 
annexe à partir de 16h30. Goûter à 
la salle polyvalente.

Samedi 22 décembre : Chants 
de Noël de Provence, avec Henri 
Maquet, Audrey Peinado et 
Emmanuelle Aymès, organisé par 
Camargo Souvajo, salle polyvalente 
à 18h. (10 €)

Photo : O. Quérette / ektadoc / ville d’Arles



LOTO

Les clubs de volley, 
handball, basket, rugby 
à XV et le Cheminot 
Club Arlésien (tennis) 
mettent des lots en jeu, 
le dimanche 16 décembre 
à 17h au gymnase Jean-
François Lamour.

QUATRE-CENTS JOUEURS DE BILLARD 
BLACKBALL, de toutes les catégories, sont 
attendus à l’Open d’Arles. La compétition, 
une des huit étapes du championnat de 
France déterminant les classements, est 
organisée par le Billard Club Arlésien sur 
un plateau de 40 tables. Durant l’année, les 
amateurs de billard anglais s’entraînent au 
café Le Jazz où Vincent Blanc met à leur 
disposition la grande salle de son établisse-
ment. L’ancien coach de l’équipe tricolore, 
également champion du monde, réunit au-
tour de lui et des dirigeants du club, dont 
le nouveau président Roland Gros, une cin-

quantaine de licenciés. Parmi eux figurent 
Alex Klinka, meilleur junior européen, 
Yannick Beaufils, Nathan Gambino évo-
luant dans l’équipe première, en division 
nationale 1. « Nous maintenons la tradition 
du haut niveau même si cela représente un 
investissement important, reconnaît Vincent 
Blanc. Parallèlement nous voulons assurer la 
relève en développant l’initiation aux plus 
jeunes dans le cadre, entre autres, d’anima-
tions avec la Ville ». Vendredi 7 décembre, 
à l’occasion de l’Open, des écoliers partici-
peront à un après-midi de découverte du 
billard. 

Du billard  
haut de gamme

11e Open de billard d’Arles, du 7 au 9 décembre, à partir de 18h le 7, puis toute la journée. Gymnase Jean-François 
Lamour, entrée libre. Un point de restauration est ouvert. Tél. 04 90 49 64 41.

HANDBALL FÉMININ

Le Handball Club Arlésien, en partenariat avec l’Office 
des sports et la Ville, organise un match de gala dans le 
cadre de l’Euro féminin 2018 qui se déroule en France, en 
décembre. L’équipe de filles de Plan-de-Cuques, de division 
2, rencontrera celle de nationale 1 de Bouc-Bel-Air, le samedi 
15 décembre à 18h30 au gymnase Fournier.  
À 14h30 aura lieu un tournoi féminin U15. Entrée libre.

LES SPORTIFS À L’HONNEUR

La soirée de récompenses aux 
athlètes et clubs arlésiens 
aura lieu le jeudi 13 décembre 
à 18h en salle d’honneur de 
l’hôtel de ville.  
La cérémonie est ouverte au 
public.

PAULETTE CANALE, UNE JUDOKATE PERFORMANTE

En quelques mois cette année, l’Arlésienne Paulette Canale a découvert l’univers des grandes 
compétitions internationales de judo. L’athlète, évoluant chez les vétérans de - 63 kilos, 

décroche l’argent aux championnats 
d’Europe à Glasgow et se classe à la 
quatrième place au mondial à Cancun. 
la jeune quadra, 3e dan, s’entraîne au 
Judo Club Monplaisir. Le responsable 
du JCM, Lionel Pradeyrolle, la suit 
depuis 15 ans. « C’est une habituée des 
podiums, mais à Cancun, elle n’a pas 
produit son judo habituel », dit-il même 
s’il ne peut que saluer l’engagement 
sans faille de son élève. Car Paulette 
Canale veut aussi donner aux jeunes 
envie de s’investir dans cette discipline. 
En 2019, l’attendent l’important tournoi 
de Tours, et à nouveau les championnats 
d’Europe et du monde.

Faire du sport  
à sa mesure
DE LA GYMNASTIQUE, DU REN-
FORCEMENT MUSCULAIRE, de la 
marche, des jeux. Voilà le programme 
du dispositif sport et santé « Bouger, 
pour tous  » qui s’adresse aux per-
sonnes atteintes de maladies comme 
le diabète, la cardiopathie ou souffrant 
d’obésité. Depuis le début novembre, 
des séances d’activités physiques, adap-
tées à chaque participant, sont propo-
sées par des intervenants du Comité 
départemental des offices municipaux 
des sports.
L’accès à ces cours gratuits est délivré 
sur prescription médicale. Il s’agit d’une 
aide personnalisée qui sera évaluée par 
les coaches sur la base de quatre cri-
tères : l’endurance, la force, la souplesse 
et l’équilibre. L’objectif de cette opéra-
tion en direction de publics spécifiques 
est de leur permettre d’intégrer un des 
clubs partenaires - le Cercle d’escrime 
du pays d’Arles et le Volley-Ball Arlésien 
- où des éducateurs sportifs les pren-
dront en charge.
Les séances ont lieu tous les mercredis de 9h30 à 
11h30, hors vacances scolaires, au foyer Barailler à 
Griffeuille. Inscriptions auprès de Jéhanne 
Mangeolle, tél. 06 10 48 61 82.
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Drôles de Noëls
mise sur les talents arlésiens 
C’est un record : aux côtés d’artistes venus de loin (Bretagne, 
Angleterre, Belgique...), près de la moitié des 20 compagnies pro-
fessionnelles programmées pour Drôles de Noëls sont arlésiennes. 
« Si on fait appel à elles, c’est d’abord parce qu’elles ont le talent 
requis et qu’elles collent parfaitement à l’esprit de la manifestation » 
précise-t-on au service Culture de la Ville, organisateur de l’évé-
nement. Pour cette édition, il a été demandé aux Arlésiens de 
Bitume Palace d’investir un nouveau lieu : les cryptoportiques.  
« On aura 20 minutes pour expliquer la vraie histoire de cet endroit, 
mais aussi pour raconter beaucoup de bêtises. Dans cette visite com-
plètement décalée, ce sera au public de démêler le vrai du faux ! On 
a essayé d’imaginer quelque chose d’étonnant, où un bout de colonne 
peut devenir un morceau de fromage fossilisé...» s’amuse à l’avance 
Fabrice Valenza, qui vient de fonder la compagnie, dont le but 
premier est de « promouvoir le spectacle vivant ». Si ses talents de 
comédien et de musicien s’exportent un peu partout en France, 
c’est à Arles qu’il a choisi de s’établir il y a 12 ans, « car c’est une 
ville qui m’a donné beaucoup d’opportunités de travailler. » C’est ce 
même bouillonnement culturel qui a attiré ici les Avignonnais 
de Flska design. Cette jeune équipe de création audio-
visuelle sera chargée pour la première fois de 
mettre en lumière l’Hôtel de Ville dans le 
cadre du traditionnel vidéomapping 
de Drôles de Noëls. 

Arles, « un immense 
terrain de jeu »

« Nous avons déjà fait des 
petites installations dans 
le cadre de la Nuit de la 
Roquette, mais cette fois les 
Arlésiens vont découvrir un 
travail plus monumental  » 
se réjouit Jean-Noël Beyssier, 
qui voit dans notre ville « un 
immense terrain de jeu » pour 
détourner des monuments par la 
grâce de la lumière. Flska design a déjà 
fait ses preuves en la matière à Lyon - où 
son vidéomapping sur la gare Saint-Paul a été 
classé parmi les meilleures réalisations de la Fête des 
lumières 2017 – et jusqu’à Moscou, où il a participé 
à un concours international de la dis-
cipline. Spécialement pour 
Drôles de Noëls, le trio a créé 
Le voyage de Teddy, l’histoire 
d’un ours en peluche égaré au 
fin fond de l’atelier du Père 
Noël. Un spectacle tout public, 
à l’image de celui que propo-
sera la compagnie Qui-bout 
avec Sur mon chemin, un conte 
très visuel inspiré d’Alice au Pays 
des Merveilles, créé en 2016 dans 
des crèches arlésiennes. Lila Ber-

thier, la metteur en scène, 
ne boude pas son plaisir 
de participer pour la troi-
sième fois au festival de sa 

ville : « L’univers de la compa-
gnie correspond bien à Drôles 

de Noëls, et avec la gratuité, on 
touche un large public, très familial. 

On peut proposer des spectacles à deux 
niveaux de lectures, pour les enfants et pour 

les parents. On adore ça. » Un  plaisir partagé 
par un public fidèle : entre 30 et 35 000 personnes son 
attendues pour cette édition 2018.

100 artistes

20 compagnies professionnelles dont
9 compagnies arlésiennes

90 

rendez-vous
     gratuits

480 000 
spectateurs et 300 compagnies

ont été accueillis depuis la création
du festival en 2004.

 Le voyage de Teddy (Flshka Design)
place de la République

après le spectacle d’ouverture
le 22 et le 23 décembre de 18h à 22h

et le 24 de 18h à 20h30.
Photo : Flshka Design

 Sur mon chemin (Qui bout)
les 23 et 24 décembre à 14h30 et 
18h30
à l’Espace Van Gogh.
Photo : Qui Bout !

+ d’info
drôles-de-noels.fr
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Légèreté et gravité se déclinent en images fixes et animées avec trois artistes engagés. 

L
es artistes présentés cet hiver à la Fondation ont en 
commun de faire un pas de côté dans la marche de 
l’Histoire et d’exprimer avec force leur différence, tout 
comme le fit le maître hollandais. Elle met à l’honneur 
trois hommes qui ont entrepris une réflexion sur la 

nature et le progrès. Au premier étage de l’institution culturelle, 
l’exposition L’automne du paradis, proposée par la directrice artis-
tique Bice Curiger, érige l’art de Jean-Luc Mylayne à photogra-
phier les oiseaux, en magie de l’instant. Pourtant chaque prise 
de vue a demandé des mois de repérage, d’apprivoisement et des 
prouesses techniques - sans téléobjectif. Les 39 tableaux photo-
graphiques accrochés sont un hymne à la beauté et à l’harmonie.
Une volée d’escalier plus haut et voilà les univers turbulents 
du dessinateur et graveur belge James Ensor, contemporain de 
Van Gogh, et d’Alexander Kluge, écrivain, concepteur du nouveau 
cinéma allemand, âgé aujourd’hui de 86 ans, qui fut l’assistant 
de Fritz Lang. Julia Marchand, commissaire de l’exposition James 
Ensor & Alexander Kluge : Siècles noirs, rapproche ces deux per-
sonnalités hors normes de la création moderne, via le thème du 
grotesque. Siècles noirs - en référence aux guerres et à l’encre - 
met en lumière des œuvres satiriques. Celles d’Ensor attaquent 
le pouvoir politique et l’académisme, celles de Kluge dénoncent 
l’industrie du divertissement. Ici, des estampes réalisées entre 

1886 et 1904 montrent des foules déchaînées, des personnages 
aux traits de démons, des squelettes habillés, et en miroir onze 
films courts des années 1980 mêlent faits historiques actuels et 
anecdotiques. 
Le crâne, nature morte de Van Gogh prêtée par le Van Gogh Mu-
seum - Amsterdam, sera également à voir lors de la visite des 
nouvelles expositions.
L’automne du paradis. Jean-Luc Mylayne et James Ensor & Alexander Kluge : Siècles 
noirs, jusqu’au 10 février. Renseignements sur www.fondation-vincentvangogh-
arles.org 

Regards critiques à la Fondation 
Vincent van Gogh Arles

TRADUCTEURS ET LECTEURS CULTIVENT DU BON TEMPS

L’édition 2018 des Assises de la traduction littéraire a rassemblé des artistes, des intellectuels, 
des lecteurs et bien sûr des professionnels autour du thème Traduire le temps. En trois jours, 
3850 billets ont été vendus pour assister à des conférences, des tables rondes et participer à au 
moins un des 16 des ateliers de traduction. Au lendemain de la manifestation, l’association Atlas, 
qui l’organise, constate un pic de fréquentation du public de 20% par rapport à l’année dernière. 
Les traductrices anglophones Josée Kamoun (à droite sur la photo), pour la nouvelle version de 
1984 de George Orwell, Agnès Desarthe, également écrivain, ont captivé l’auditoire. Lors de ce 
35e rendez-vous, 23 lycéens de la région ont été récompensés dans le cadre du Prix Atlas junior 
et Elisabeth Monteiro Rodrigues a reçu le Grand prix de la traduction de la ville d’Arles pour son 
travail sur les nouvelles du Portugais Valerio Romao.
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La légion romaine prend position

S
ans son armée, Rome serait restée 
un village.  » Claude Sintès, 
directeur du Musée dépar-
temental Arles antique ré-
sume, en quelques mots, 

le propos de cette exposition 
magistrale, dont il a eu l’idée. 
L’armée de Rome, la puissance et 
la gloire démontre comment 
cette armée a été organisée, 
professionalisée, son arme-
ment standardisé pour deve-
nir ce « rouleau compresseur » qui 
a dominé des adversaires moins bien 
équipés et moins bien organisés. Malgré 
quelques défaites retentissantes, Rome 
a été la puissance majoritaire sur un 
territoire allant de l’Écosse au Sahara 
et de l’Espagne à l’actuelle Hongrie, 
pendant 700 ans. Grâce aux collec-
tions du musée mais aussi à celle 
provenant du Musée d’Art classique de 
Mougins, co-organisateur, de plusieurs 
prêts du Louvre, l’exposition progresse de-
puis l’empereur, chef de l’armée, puis per-
met de comprendre le fonctionnement 
des légions, les différentes armes, l’organi-
sation, l’armement, jusqu’au légionnaire, 
surpris dans sa vie quotidienne. On com-
prend aussi comment les victoires sont uti-
lisées à des fins politiques et les légions pour 
diffuser le modèle latin. Au fil des différentes 

sections, des casques, des armes, des pièces 
d’équipement, des bas-reliefs témoignent 

du génie civil déployé au service de 
cette puissance, mais aussi de menus 

objets de la vie quotidienne (usten-
siles de cuisine conçus pour le 
transport, sandales, etc) donnent 
une dimension terriblement 
humaine au propos. Les aqua-
relles de Jean-Claude Golvin, 
fidèle complice du Musée, 
viennent animer la leçon 
d’histoire. Grâce à elles, on 
voit cette armée se position-
ner, se mettre en marche, se 
déployer selon des stratégies 
qui ont influencé, à travers 

le temps, quelques 
grands chefs de 
guerre, comme  
Napoléon. 

L’armée de Rome, la 
puissance et la gloire, du 15 décembre 2018 

au 22 avril 2019. Ouvert tous les jours de 10h à 18h, sauf les 
mardis et 1er janvier. 8 € (5 € réduit).  

Gratuit tous les premiers dimanches du mois.  
www.arles-antique.departement13.fr. Tél. 04 13 31 51 03.  

À l’occasion de l’inauguration, des membres de la Légion VIII 
Augusta accueilleront le public dans l’exposition, pour présenter 

leurs travaux dans le domaine de l’archéologie expérimentale.

Une feria pour rire au Palais des congrès
ARLES A DÉJÀ SA FERIA DU RIZ, ELLE 
AURA DÉSORMAIS SA FERIA DU RIRE. 
L’événement, qui  avait ses habitudes à Nîmes 
depuis près de 10 ans, va être célébré pour la 
première fois au Palais des congrès d’Arles. 

Au programme, pas moins de dix one-
man-show et deux pièces de théâtre 
entre le 31 décembre et le 23 mai. 
Des spectacles essentiellement 
humoristiques et grand public, 
dans l’esprit du festival Off d’Avi-
gnon. L’occasion pour les Arlé-
siens de découvrir sur la scène 
de la salle Mistral (360 places) 
des têtes d’affiche d’envergure 
nationale telles que Tanguy 
Pastureau, le chroniqueur 

qui « maltraite l’info » sur France 
Inter (photo ci-contre), Thomas VDB (Le 
message de Madénian sur France 2) ou 
l’incontournable Mado la Niçoise. 
« Pour eux, la Feria du rire est un premier 
contact important avec le public avant 
d’aller dans les zéniths un peu partout 

en France. Et pour nous, c’est l’occasion de faire 
venir des pointures à Arles, dans une période un 
peu creuse et sans faire concurrence à d’autres 
structures, puisque notre programmation occupe 
un créneau qui n’existait pas à Arles » fait valoir 
Didier Honoré, 4e vice-président de la Chambre 
de commerce et d’industrie du Pays d’Arles, 
délégué au Palais des congrès et aux manifesta-
tions. Le premier rendez-vous est donc prévu le 
soir du Réveillon, avec la pièce de théâtre Dans 
la peau de ma femme - « une des pièces qui car-
tonne le plus en ce moment à Paris » dixit Didier 
Honoré. 
La CCI, qui co-organise l’événement avec la so-
ciété Vincent Ribera Organisation, espère que la 
Féria du rire sera une source de retombées pour 
les hôtels et les restaurants les soirs de spec-
tacle. « Cette première édition fera office de test, 
précise son vice-président. Si cela fonctionne, on 
pérennisera l’événement ».
La Feria du rire, du 31 décembre au 23 mai au Palais des 
congrès. Tarifs : 20 à 39€ en fonction des spectacles. 
Infos et réservations, tél. 04 67 50 39 56 et sur 
vincentribera-organisation.com

photo : Casque de cavalerie Butzbach - Musée d’Art Classique de Mougins.

« 

Ph
ot

o 
: D

. R
.

15227 | DÉCEMBRE 2018 |

CULTURE

ARLES INFO  1515



| DÉCEMBRE 2018 | 227ARLES INFO

ENFANTS

16

Les coups de cœur de la médiathèque

Pas de Noël cette année ?
de Madeleine Cook et Samara Hardy. 
Les Albums Casterman.
Mulot a peur de Noël. Les prépara-
tifs ont déjà commencé quand Mulot 
intervient : le sapin, les décorations, 
les chansons... c’est dangereux ! Pas 
de Noël cette année ! Ses amis parvien-
dront-ils à le faire changer d’avis ? Beau-
coup d’humour dans cette histoire pour 
les tout-petits.

Marqués
d’Alice Broadway, PKJ édition.
Leora va tenter de découvrir les mys-
tères entourant un tatouage en lien 
avec la mort de son père et sera amenée 
à se questionner sur les traditions an-
cestrales. Ce roman pour les adolescents 
développe de nombreuses réflexions sur 
le rapport à la mémoire et au pouvoir. 

Apprendre en s’amusant dans les monuments
Tous les jours pendant les vacances de Noël, guides-conférenciers, 
comédiens ou chanteurs font visiter les six monuments de la ville 
inscrits au patrimoine mondial de l’Unesco (sauf les 25 décembre 2018 
et 1er janvier 2019). À la fois ludiques et pédagogiques, ces rendez-vous, 
proposés par la Direction du Patrimoine de la Ville, s’adressent à tous. 
Au programme : 
Visites en famille (enfants de 6 à 12 ans accompagnés), les lundis 
24 et 31 décembre à 15h au cloître, les mercredis 26 décembre et 2 
janvier à 15h au théâtre antique, les dimanches 23 et 30 décembre 
et 6 janvier à 15h à l’amphithéâtre.
Visites spectacles : Les archivistes rangent les Alyscamps, le samedi 22 
décembre à 15h ; La fureur de l’amphithéâtre, le samedi 29 décembre 
à 15h ; Le cabinet du peplum antique, au théâtre antique samedi 5 
janvier à 15h.
Animations gratuites pour les moins de 18 ans et les Arlésiens. Programme complet sur 
arles-agenda.fr

Mercredi 5 décembre
Mini-mercredi 
Une visite adaptée aux petits de 4 à 6 ans. Une heure pour 
initier le regard à travers le jeu et l’imaginaire… à la Fonda-
tion Vincent van Gogh Arles de 15h30 à 16h30. 5 € avec le goûter. 
Inscription, tél. 04 90 93 49 36 ou reservation@fvvga.org
L’heure du conte
le paquet mystère, par Teddie Allin. Séance suivie d’un goû-
ter de Noël, à la médiathèque à 16h à partir de 2 ans.

Théâtre
blablabla, la musi-
cienne et danseuse 
A r m e l l e  D o u s s e t 
transforme sa voix, 
mixe les bruits de la 
vie enfantine et fait 
naître toutes sortes 
de personnages et de 
situations, au Théâtre 
d’Arles à 19h.  Spec-
tacle conseillé à partir 
de 7 ans. 

Samedi 8 décembre
Tradition
Défilé des Mireieto. 41 fillettes, âgées de 8 à 10 ans, parti-
ciperont à la cérémonie de prise de coiffe des Mireieto. Elles  
défileront en costume à travers les rues du centre-ville pour 
se rendre au pied de la statue de Frédéric Mistral, place du Fo-
rum. La marraine de cette 9e édition, organisée par Festi’Arles, 
est Dominique Serena-Allier, ancienne directrice du Museon 
Arlaten. Départ du défilé, sur le boulevard des Lices à 16h15.

Mardi 11 décembre
Projection
Courts-métrages, pour petits et grands à la Fondation Vincent 
van Gogh Arles à 18h30

Samedi 15 décembre
Atelier
L’art en famille, les participants (à 
partir de 7 ans) expérimenteront dif-
férentes pratiques et réaliseront leurs 
propres créations à la Fondation Vincent 
van Gogh Arles de 14h à 17h. 15 € (1 adulte 
+ 1 enfant). Inscription, tél. 04 90 93 49 36.
Spectacle
Les cahiers de Stellabelle, par Marie-
Noël Esnault, marionnettes pour les 3-8 
ans, à la médiathèque à 16h. (Voir p. 18)

Dimanche 16 décembre
Visite en famille
Mythologie : des histoires d’arbres, 
de fleurs et de fruits pour les 6-12 ans, 
Musée départemental Arles antique à 11h. 
Gratuit sur réservation, tél. 04 13 31 51 48.

Mercredi 19 décembre
Graines de lecteurs
Rencontre pour les tout-petits. Salle La 
maison jaune à la médiathèque à 10h.
La bobine du mercredi
Projection d’un film, à partir de 10 ans, 
à la médiathèque à 15h.

Dimanche 23 décembre
Visite en famille
Minerve la majestueuse. Visite-spec-
tacle de la Cie Lunasol, pour les 3-5 ans. 
Musée départemental Arles antique à 11h. 
Gratuit. Réservation, tél. 04 13 31 51 48.

On est tous des enfants 

du 21 au 24 décembre ! 

Poésie, magie et effets spéciaux garantis pour cette 

15e édition des Drôles de Noëls. Parmi les 90 ren-

dez-vous proposés, quelques spectacles sont par-

ticulièrement adaptés aux plus jeunes : 

* Je me réveille, concert électro-pop pour les bé-

bés jusqu’à 3 ans, proposé par Mosai et Vincent, à la 

Maison de la Vie Associative, les 22 et 23 décembre, 

à 11h, 15h30 et 17h.

* La petite fille et la mer, par la Compagnie Arthé-

ma, un spectacle de marionnettes, à l’espace Van-

Gogh, les 23 et 24 décembre, de 14h30 à 18h30.

* Sur mon chemin…, par la Compagnie Qui Bout ! 

À l’espace Van-Gogh, les 23 et 24 décembre, à 11h 

et 15h.

* L’Orgarêve et ses joyeux nuages, un orgue et 

un manège à propulsion parentale proposé par Le 

Théâtre de la Toupine, place Voltaire, du 22 au 24 

décembre, de 14h à 18h.

Programme complet dans l’encart central

et sur www.droles-de-noels.fr
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L’UNIVERS DES DINOSAURES

Des reproductions dont certaines 
en taille réelle, un documentaire de 
28mn sur la disparition de l’espèce et 
la présentation d’un raptor par une 
paléontologue. Au Palais des Congrès, 
exposition ouverture mercredi, 
samedi et dimanche de 14h à 17h30 
entre le 8 et le 16 décembre (9/10€).
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Photo : F. Gardin / ville d’Arles
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Photo : T. Braut  Olympia Prod. Photo : photo J.-B . Mondino

Photo : A. Sauquet / www.alainsauquet.com

Le Cargo  
réchauffe l’hiver arlésien

R
ock, hip hop, humour... La program-
mation de décembre du Cargo de 
Nuit illustre ce qui fait l’ADN de la 
scène de musiques actuelles arlé-
sienne  : éclectisme musical, alter-

nance de jeunes talents et de valeurs sûres et 
incursions régulières du côté de l’humour. 
Dès le samedi 1er décembre, le Cargo fait fondre 
la glace hivernale avec le blues caribéen du trio 
Delgres. 
Après un détour côté hip hop avec Kikesa (le 
samedi 8 décembre), le Cargo s’amarre, le temps 
d’une soirée, à la salle du Capitole. 
Le dimanche 9 décembre, Guillermo Guiz, 
humoriste belge, révélé par ses chroniques sur 
France Inter, vient raconter sa vie et son époque 

dans Guillermo Guiz a un bon fond, son premier 
one-man show.
Le samedi 15 décembre, place aux riffs éner-
giques du guitariste Yarol. Si on l’a repéré aux 
côtés de Johnny Hallyday, dont il était le direc-
teur musical et le guitariste depuis 2012, il a 
collaboré avec FFF, Niagara, Winston McAnuff, 
Camille Bazbaz... Il présente aujourd’hui ses 
propres compositions, avec les musiciens qui 
forment Black Minou, en attendant la sortie de 
son prochain album solo.
Enfin, une saison au Cargo n’est pas réussie si 
elle ne se termine pas par un concert de Raoul 
Petite. Il est prudent de réserver car le concert 
du samedi 22 décembre risque fort d’afficher 
complet assez vite.

Cargo de Nuit, 7 avenue Sadi-Carnot. Tél. 04 90 49 55 99. www.cargodenuit.com. Carte Cargo : 15€ (10€ étudiants).  
Carte Cargo duo : 20€ pour deux personnes.

Samedi 1er décembre 
Jeux videos
Maximus cup, Palais des Congrès. maxi-
muscup.com

Concerts
La boîte à chanson et Les voix proven-
çales chantent Noël, église Saint-Pierre 
de Trinquetaille à 17h. Libre participation. 
Gitans et flamencos d’Algérie, Maison 
de la vie associative à 20h30.
Delgres, trio blues rock, qui porte le 
message de Louis Delgres, héros de 
la lutte contre l’esclavage en Guade-
loupe. En partenariat avec Pias, Cargo 
de nuit à 21h30. (14 €/ 20 €) 

Dimanche 2 décembre 
Jeux videos
Maximus cup, Palais des Congrès. maxi-
muscup.com

Loto
De l’Amicale des hospitaliers, salle des 
fêtes à 15h. 

Conférence
Vercingétorix : mythe et réalité, par 
Christine Berthon, musée départemental 
Arles antique à 11h. Gratuit.
Le patrimoine, entre héritage et mo-
dernité par Philippe Bélaval, président 
du Centre des monuments nationaux 
(CMN), organisée par Les Amis du Vieil 
Arles, salle d’honneur de l’hôtel de ville à 
17h. Entrée libre.

Jeudi 6 décembre 
Café littéraire 
Partage de lectures et échange de 
livres cadeaux, médiathèque à 18h.

Ciné-fil
Astérix et le domaine des dieux, de 
Alexandre Astier et Louis Clichy (2014), 
proposé par la Médiathèque, Cinémas 
Actes Sud à 18h30.

Soirée jeux 
Avec l’association Martingale, espace 
Léon-Blum de 20h à minuit. 

Vendredi 7 décembre 
Yoga au musée
Découverte de cette discipline, avec 
Lucile Jouvenel, musée de la Camargue à 
17h, sur inscription au 04 90 97 10 82.

Cinéma
La Patriote (1979) d’Alexander Kluge 
actuellement exposé à la Fondation 
Vincent van Gogh, Cinémas Actes Sud 
à 20h30. Gratuit dans la limite des places 
disponibles.

Samedi 8 décembre 
Concert
Kikesa, hip-hop, Cargo de Nuit à 21h30.

Dimanche 9 décembre 
Concerts
Haydn, Beethoven, Debussy, Philippe 
Bernold (flûte), Henri Demarquette 
(violoncelle), François Chaplin (piano), 
chapelle du Méjan à 11h.
La boîte à chanson et La croche 
choeur chantent Noël, temple d’Arles à 
17h. Libre participation.
Visite- thé
Les choses même, autour de l’univers 
poétique de la photographe Véronique 
Ellena, musée Réattu à 15h. (5 € sur réser-
vation, tél. 04 90 49 37 58).

Raoul Petite

Guillermo Guiz Yarol
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Finir l’année en beauté  
à la médiathèque 
AU FIL DE L’ANNÉE, LA MÉDIATHÈQUE IN-
VITE LE PUBLIC à de nombreuses manifesta-
tions : expositions, projections, rencontres, ate-
liers, concerts, spectacles... plus d’une centaine 
d’animations ont été ainsi proposées en 2018. 
Cette riche programmation fait de bonheur des 
tout-petits et des grands. En décembre, outre les 
traditionnels rendez-vous, l’heure du conte (le 5 
à 16h), graines de lecteur et bobine du mercredi 
(le 19 à 10h et 15h), café littéraire (le 6 à 18h), 
l’équipe de la médiathèque a invité l’historien 
Philippe Rigaud pour une conférence sur le 

patrimoine arlésien, le 13 décembre à 18h. Pour 
les familles un spectacle de marionnettes Les 
cahiers de Stellabelle sera proposé le samedi 15 
à 16h. La soirée littéraire du 20 décembre nous 
fera découvrir une auteure d’origine tchèque 
Lenka Hornakova, dont le style et la vitalité de 
ses romans ont séduit les bibliothécaires arlé-
siens. Cette rencontre se poursuivra avec un pe-
tit pique-nique d’hiver. Enfin, le 22 décembre la 
chorale de Saliers entonnera chaleureusement 
ses chants de Noël à partir de 16h.

Tous les rendez-vous de la médiathèque sont ouverts à tous et gratuits. www.mediatheque.arles.fr

Dimanche 9 décembre (suite) 

Conférence
L e  b l é ,  l e  r i z …  c é r é a l e s  d u 
monde : culture indispensable, dis-
cours de réception de Bertrand Mazel, 
président du syndicat des riziculteurs, 
élu à l’Académie d’Arles, salle d’honneur 
de l’hôtel de ville à 17h.

Humour
Guillermo Guiz, salle du Capitole à 20h. 
Voir p.17

Mardi 11 décembre 

Conférence
Entre l’animal et la machine avec le 
philosophe Francis Wolff invité par 
l’Université Populaire du  pays d’Arles, 
Maison de la vie associative à 18h30.

Jeudi 13 décembre 

Théâtre-marionnettes
L’Enfant un spectacle qui parle des 
peurs primitives qui habitent l’homme, 
théâtre d’Arles à 14h30, 18h30, 20h30.

Atelier d’écriture
Deux décors pour un récit, musée Réattu 
à 17h30. 5 € sur réservation, tél. 04 90 49 
37 58.

Conférences
Les jeudis du patrimoine, Antoine Bo-
rel, un ingénieur militaire arlésien. Les 
fortifications de Trinquetaille (1592-
1595) par l’historien Philippe Rigaud, 
salle La nuit étoilée, médiathèque à 18h.
Les jeudis d’Arelate, L’affrontement 
entre Héraclès et Achélôos par Florian 
Pancioni, maison de la vie associative à 
18h30. Entrée libre.
Autour de l’exposition L’automne du 
paradis. Jean-Luc Mylayne par Manuel 
Fadat, Fondation Vincent van Gogh à 18h30. 
Gratuit sur reservation@fvvga.org

Vendredi 14 décembre 

Théâtre
L’Enfant, Théâtre d’Arles à 14h30, 18h30, 
20h30.

Rencontre
Avec Philippe Vasset autour de son 
dernier récit Une vie en l’air, au CITL, 
Espace-Van-Gogh à 18h30.

Loto
Tennis Parc Arlésien, salle des Fêtes à 
18h30.

Marché de Noël
Ligue contre le Cancer, espace Van-Gogh 
jusqu’au 16 décembre. 

Samedi 15 décembre 

40 ans du Musée de la 
Camargue
Noël gardian 3.0, un week-end d’ani-
mations. Voir p.5

Visite guidée
La rue de la République, par Christine 
Berthon, guide-conférencière, rendez-
vous place de la République à 14h30, gratuit 
sur inscription auprès du service du Patri-
moine, 04 90 49 38 20.

Concert
Yarol, Cargo de nuit à 21h30. Voir p. 17.

Dimanche 16 décembre 

40 ans du Musée de la 
Camargue
Noël gardian 3.0 Voir p.5

Lundi 17 décembre 
Concert
Les chorales d’Arles chantent Noël, 
Maison de la vie associative à 15h30.

Cinéma
Le roi et l’oiseau de Paul Grimault, 
proposé par l’association de film en 
aiguille, Cinémas Actes Sud à 18h30.

Mardi 18 décembre 
Lecture musicale 
avec Nicolas Mathieu, prix Goncourt 
2018, chapelle du Méjan à 18h30. Voir p.6

Théâtre-danse
Le bruit des arbres qui tombent, une 
histoire poétique de secrets de famille, 
théâtre d’Arles à 20h30.

Café des sciences
Ce que nous disent les momies, Café le 
Waux-Hall à 20h30.

Mercredi 19 décembre 
Concert
Les jeunes talents du Conservatoire 
de musique du pays d’Arles, salle du 
Capitole à 19h. Libre participation au profit 
du Secours Populaire.

Spectacle
Le glaive de Marius, création de Voce, 
musée départemental Arles antique à 20h. 
Gratuit sur réservation, tél. 04 13 31 51 48.

Jeudi 20 décembre 
Rencontre littéraire
Avec Lenka Hornakova, écrivaine et 
peintre tchèque, salle Café la nuit, média-
thèque à 18h.

Concert
Noël Flamenco Jazz, Juan Carmona 
(guitare flamenca), Louis Winsberg 
(guitare jazz), Mouna Boutchebak 
(chant) Ana Polenco (chant), Alfo Ori-
glio (claviers), Israël Katumba (cajon, 
percussions), Théâtre d’Arles à 19h. Entrée 
libre.

Soirée jeux 
Avec l’association Martingale, espace 
Léon-Blum de 20h à minuit. 

Vendredi 21 décembre
Spectacles
Drôles de Noëls. Voir p. 13. 

Club
Christmas party, soirée des filles, Cargo 
de Nuit à 20h.

Samedi 22 décembre
Spectacles
Drôles de Noëls. Voir p.13. 

Concerts
Chants de Noël, par la chorale de Sa-
liers, médiathèque à 16h.

Raoul Petite, Cargo de nuit à 21h30. Voir 
p.17

Dimanche 23 décembre
Spectacles
Drôles de Noëls. Voir p. 13. 

Lundi 24 décembre
Spectacles
Drôles de Noëls. Voir p. 13.

Lundi 31 décembre
Spectacle
Dans la peau de ma femme, comédie 
de mœurs, Palais des congrès à 19h30 . 
Voir p. 15.
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LES VISITES-ATELIERS DE LUMA

Tous les dimanches à 15h30, 
découvrez en famille l’exposition 
Picture Industry, suivie d’un 
atelier pratique, en alternance : 
De la photographie à l’image en 
mouvement (pour les 6-10 ans) 
ou Derrière les mécanismes de la 
fabrication d’images (pour les 11-16 
ans). Informations et réservation sur 
www.luma-arles.org.
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Deux dessinateurs, 
deux façons de voir 
le monde au Méjan 

L
’un passe d’une technique à l’autre - gouache, aquarelle, encre de Chine, 
crayons de couleur - et crée un univers tout en explosion de couleurs 
et de personnages, plongés dans des situations étranges et drôles. C’est 
Brecht Evens, jeune artiste belge primé au festival d’Angoulême, dont 
une centaine d’œuvres, dessins et lithographies, sont réunies pour cette 

exposition au Méjan. « C’est rare de les voir en vrai » disait l’artiste lui-même lors 
du vernissage. Le monde fascinant qu’il compose est à retrouver dans Les Rigoles, 
un impressionnant roman graphique de 300 pages, qui raconte les errances de 
trois noctambules dans une ville chimérique et sublime.
Changement d’atmosphère, en grimpant au premier étage de la chapelle. Le cana-
dien Réjean Dorval, qui vit et travaille en Belgique, présente des grands formats 
en noir et blanc et des dessins au fusain, qui happent le regard et qu’il conçoit 
comme des œuvres vivantes. 
Brecht Evens : Disco Harem, Réjean Dorval : le temps n’existe pas, chapelle du Méjan.
expositions ouvertes du mercredi au dimanche de 14h à 18h, jusqu ‘au 23 décembre. Entrée libre.

À LA SOUPE ! 

Le CIQ de la Roquette propose aux 
habitants du quartier de cuisiner ensemble 
une grosse soupe le vendredi 7 décembre 
place Paul Doumer à partir de 16h30, sous 
l’œil avisé d’un chef cuisinier. À déguster 
et partager à partir de 19h. 

Expositions, foires, salons
Noël à l’Atelier

Nathalie Fieno, mosaïste, Johan, peintre et sculpteur, Agnès Courrault, pho-
tographe et auteure de photos-romans, à l’Atelier Mosaïque, 9 rue de la Liberté, 
du 21 au 24 décembre.  

Alfred Latour, photographies. Cadrer son temps
musée Réattu jusqu’au 30 décembre.

Véronique Ellena. Rétrospective.
Photographies, musée Réattu jusqu’au 30 décembre. 

Gilbert et George : The great exhibition,1971-2016
Rétrospective consacrée à ces artistes majeurs de la scène contemporaine, la 
Mécanique générale Parc des Ateliers, jusqu’au 6 janvier.

Siècles noirs
Présentation des gravures de l’énigmatique 
artiste belge James Ensor, et des œuvres du 
cinéaste Alexander Kluge, Fondation Vincent 
van Gogh Arles jusqu’au 10 février. Voir p ? 

L’automne du Paradis
Photographies de Jean-Luc Mylayne, Fonda-
tion Vincent van Gogh Arles jusqu’au 10 février. 
Voir p. 

Disco Harem 
L’incroyable univers de l’auteur de bande-des-
sinée Brecht Evens, chapelle du Méjan jusqu’au 
23 décembre, du mercredi au dimanche de 14h 
à 18h.

Le temps n’existe pas 
Dessins grand format de Réjean Dorval, chapelle du Méjan jusqu’au 23 décembre, 
du mercredi au dimanche de 14h à 18h.

Densité liquide
Quarante peintures dont une dizane de grands formats de Marie-Désirée Smith, 
Palais de l’Archevêché jusqu’au 8 décembre.

Visible / Invisible
Les notions d’apparence, de connaissance sont des composantes des photo-
graphies, dont celle de David Pinzon avec les arènes invisibles, Galerie E3, 3 rue 
des Pénitents Bleus, du 8 au 22 décembre. 

Marc Nucera
Dessins, galerie  CirCa, rue de la Roquette, 
jusqu’au 12 janvier.

Nature, à l’écoute de tes signes
Land-art, peinture, sculptures de 40 créateurs 
du Cercle des artistes de la vallée des Baux, 
espace Van Gogh jusqu’au 10 décembre.

Salon international des santonniers
Des santons et des crèches au cloître Saint-
Trophime jusqu’au 13 janvier.

Return to Eden
Dessins, broderies et céramiques de Salva-
tore Puglia, à la Flair Galerie, du 1er décembre 
au 5 janvier.

NOËL À L’ITALIENNE

Le comité de jumelage Arles-Vercelli organise son 
traditionnel Marché de Noël italien, du 13 au 16 
décembre à l’espace Van Gogh. Pâtes, charcuterie, 
truffes de l’Alba, huile d’olive, douceurs… on y trouve 
toutes les saveurs en provenance de plusieurs régions 
de l’Italie. Ouvert de 10h à 19h, tombola.

ESPRIT MODE

Du 7 au 9 décembre, les créateurs artisans en 
mode, accessoires et décorations présenteront 
leurs savoir-faire dans le cadre prestigieux 
de la chapelle Sainte-Anne, à l’initiative de 
l’association Matière A. L’occasion de faire et se 
faire plaisir avec des pièces uniques de qualité.

Salvatore Puglia
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•  Le Sambuc 04 90 49 47 13
•  Moulès 04 90 49 47 28
•  Mas-Thibert 04 90 49 47 20

SERVICES

•  Accueil cabinet du maire  04 90 49 36 00
•  État-civil, Hôtel de ville, rez-de-chaussée, 04 90 49 38 49
•  Passeport et CNI,  04 90 49 38 92 
•  Élections, Hôtel de ville, rez-de-chaussée, 04 90 49 36 53
•  Enseignement, Espace Chiavary, 04 90 49 59 95
•  Antenne universitaire, espace Van-Gogh 04 90 49 37 53
•  Service des sports, rue F.-de-Lesseps,  04 90 49 36 85
•  Cimetières, cour des Podestats,  04 90 49 37 62 

 Urgences dimanches et fériés,  06 76 86 48 77
•  CCAS, 11, rue Parmentier,  04 90 18 46 80
•  Logement, 11, rue Parmentier, 04 90 49 47 40
•  Police municipale, 16, bd Clemenceau 04 90 49 39 92

ANTENNES MAIRIE

•  Trinquetaille, 2, rue de la Verrerie 04 90 96 22 61
•  Pont-de-Crau, place du Cabaret-Neuf 04 90 96 31 75
•  Griffeuille, place Vincent-Auriol 04 90 96 85 25
•  Trébon, Mas-Clairanne  04 90 96 53 61
Maisons publiques de quartier
•  Griffeuille, place Vincent-Auriol 04 90 18 95 03
•  Barriol, place Maurice-Thorez 04 90 96 44 70
•  Trébon, 2, rue Marius-Allard 04 90 96 53 61
•  Trinquetaille, 2, rue de la Verrerie 04 90 96 22 61
Accompagnement scolaire (ATP) 04 90 49 47 49
ATP à Barriol 04 90 18 96 34
Maison de la Vie associative 04 90 93 53 75
Office de tourisme  04 90 18 41 20
ACCM Environnement - N° info collecte  04 84 76 94 00 
Allô Travaux 04 90 49 39 50

ÉTAT-CIVIL
du 15 octobre
au 18 novembre 2018

NAISSANCES
Angiolillo Dall’oppio, Élonna Sanchez, 
Lina Belhaji, Inès Echaiti, Éthan Laye, 
Haynaëlie Dantin, Léandro Cavalloni, 
Akram Zinouni, Adam El Abbouti, Tes-
nyme El Abbouti, Joris Jay, Romie Pas-
cal, Sofia Boualam Manson-Sabathe, 
Nelya Echalier, Julia Gallon, Enzo 
Vernier, Issam Haddadi, Pablo Tisané 
Durand, Lili Blanc, Alba Bonnaud, Éden 
Coelho, Thao Nguyen, Lihwen Buret, 
Romane Buret, Maël Trotte, Soumaya 
El Boujamaai, Aaron Fadli, Ishak Seghir, 
Gabin Vanbaelinghem, Joudia Bou-
touba, Alya Toufali, Shynèze Bouilly, 
Maëlya Dalmaso, Coline Amiel, Oskar 
Vachey, Jibril Amhaouch, Lana Egidio, 
Djéssim Khadir, Léandro Pencréach, 
Létizia Richarte, Rania Hammou Ali, 
Nour Jeunechamp, Mathéo Bouvier, 
Maïssa Oufdil, Emrys Sanchez, Bilel 
Ismaïli, Antoine Navarro, Elia Pinto, 
Leyan Gervais, Mattéo Morra Valente, 
Julie Tavernier, Eya Yahia, Harry Youa 
Pao, Massillia Anfosso, Gabin Ferrer, 
Inès Mabtoul, Sohan Meliah, Séréna 
Pereira Giraud, Giulia Rabanit, Léo 
Courcy, Rose Angevin Corsand, Thyméo 
Bouttefroy Viau, Nessim Boucetta, Mar-
got Telmon, Céleya Moitel, Souad Maa-
rouf, Anaïs Almela Lujan, Ema Najjari, 
Loukas Parelon, Samuel Coupez Edibe, 
Lucas Jacquemart.

MARIAGES
Etienne Balagna et Julie Bizouard, 
Kevin Michel et Mylène Galecki, Omar 
Bouhamida et Camélia Benmostafa, 
Ghani Ben-Lalli et Drissia Ameyzian, 
Kamel Ghozal et Hanane Azahaf, Assa-
dillah Idjihadi et Safae Namri, Ménad 
Larachi et Kheira Henni, Abdelkarim 
Salay et Aziza Tabache, Ludovic Vau-
thier et Karen Target, Najib Ed-Dahiry 
et Asmae En-Nejjar, Philippe Ressaire 
et Malalamandimby Rabodomiharisoa.

DÉCÈS
Marie Louise Santiago née Sanchez (88 
ans), Catherine Toledo (85 ans), Colette 
Audinet née Pons (96 ans), Alain Mus 
(69 ans), Ghislaine Bri née De La Casa 
(62 ans), Francette Barrielle née Lagier 
(87 ans), Charles Magoni (94 ans), 
Yvonne Bégou (88 ans), Constant Vin-
citorio (91 ans), René Tamberi (87 ans), 
Robert Lawin (85 ans), Alain André-
Bouc (84 ans), Nelly Catarsi née Chabal 
(88 ans), Hélène Bonnefils née Girard 
(88 ans), Yamina Chaibi née Hadjeres 
(66 ans), Noël Soleilhac (87 ans), André 
Royet (78 ans), Marguerite Michel née 
Luca (95 ans).

TRANSPORTS : LES LIGNES 4 ET 5 RENFORCÉES

Pour répondre à la demande des usagers, des horaires 
supplémentaires ont été mis en place, mi-novembre, sur 
les lignes de bus 4 et 5 qui desservent les quartiers et 
notamment les piscines à Trinquetaille et au Trébon. 
Plus d’informations sur les nouveaux horaires, 
tél. 04 90 54 86 16 / www.tout-envia.com

ATELIERS SANTÉ

L’Agence Régionale de Santé propose des séances 
d’éducation thérapeutique gratuites pour les personnes 
obèses ou présentant des maladies cardiovasculaire et 
chroniques (asthme, diabète... ). Thèmes des ateliers : 
« Pratiquer une activité physique régulière » le 3 
décembre à 14h30 et « Adapter mon alimentation au 
quotidien » le 14 décembre à 14h, à la maison de la vie 
associative. Inscriptions, tél. 04 42 64 26 42. 
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L’Habitat : 
une pierre angulaire 
de la politique ACCM
L’accès au logement comme l’accès à l’emploi sont des 
besoins fondamentaux, qu’ACCM a toujours souhaité accom-
pagner de façon volontariste. En conséquence, d’importants 
moyens financiers et humains sont déployés pour répondre 
à cet enjeu prioritaire. C’est ainsi qu’ACCM intervient sur di-
vers champs du secteur Habitat et soutient différents béné-
ficiaires. Un des champs majeurs concerne le parc public. 
L’actuel 2e programme local de l’habitat (PLH) 2017-2022 
dans lequel est engagé ACCM en est une parfaite illustra-
tion. Dans ce cadre, en 2017, ce sont par exemple plus de 
353 000 € de subventions qui ont été alloués, ce qui repré-
sente 79 créations de logements sociaux sur cette année. 
Entre 2008 (date du 1er PLH) et 2017, ACCM aura contribué 
sur son budget propre à accroitre le parc public locatif de 
1364 logements, contribution pour partie soutenue par les 
dotations de l’État. En parallèle, une politique de réhabi-
litation des logements du parc public est aussi menée. En 
2017, le financement de ces opérations s’est élevé à 295 000 
€, et entre 2008 et 2017, ce sont 1663 logements locatifs 
publics qui ont pu être réhabilités grâce au soutien financier 
d’ACCM. Un autre axe, sur lequel ACCM entend être exem-
plaire, c’est le parc privé. En effet, notre territoire est riche 
d’un patrimoine architectural et naturel qui oblige à maitri-
ser et encadrer le foncier. La réhabilitation des logements 
privés, notamment en centre ancien, est un moyen de pré-
server et valoriser ce patrimoine. 97 logements privés ont 
ainsi été réhabilités grâce aux subventions ACCM en 2017, 
alors que l’État proposait un objectif de 86 logements. Les 
aides ACCM cumulées aux aides de l’ANAH correspondent à 
une enveloppe budgétaire de plus d’1,5 million d’euros par 
an. À travers ce dispositif, ACCM a mis un point d’honneur 
à accompagner des projets de réhabilitation pérenne et 
durable, y compris en termes de performance énergétique. 
Sur l’habitat les prochains défis sont nombreux, mais sur 
notre territoire le droit à l’accès au logement pour tous et la 
qualité de l’offre resteront une priorité. 

Fin septembre, le Conseil Communautaire ACCM a voté l’ins-
tauration d’une taxe de séjour à l’échelle intercommunale. 
Cette taxe, à la seule charge des touristes, est économi-
quement neutre pour les hébergeurs. Ainsi, à partir du 1er 
janvier 2019, elle sera collectée sur les communes de Boul-
bon, Saint-Pierre de Mézoargues, Saint-Martin-de-Crau et 
Tarascon.
Conformément à la loi, cette taxe vise à développer le tou-
risme et l’attractivité du territoire. Elle permettra plus par-
ticulièrement de contribuer au financement du développe-
ment touristique local et d’accroître les services en termes 
de promotion touristique, d’accueil, d’actions marketing. 
L’objectif commun à toutes ses actions étant d’augmenter 
la fréquentation touristique.  
Pour tout complément d’information, un service dédié est à 
votre entière disposition. 
Service Taxe de séjour ACCM : 04 90 91 03 52

Claude Vulpian
président de la 
communauté 
d’agglomération 
Arles-Crau-Camargue-
Montagnette



2 QUESTIONS À SYLVIA LEPESANT,
adjointe au maire déléguée à la politique en faveur des seniors

Quel est l’objectif des 
différentes actions mises 
en place à destination 
des seniors ?
D’une manière générale, la 
Ville souhaite permettre 
aux plus âgés d’entre nous 

de se sentir partie prenante de notre communauté. 
C’est par exemple le but de l’Atelier tricot solidaire, 
initié par le service animation du pôle senior du 
CCAS. En participant à cet atelier, les personnes 
âgées ne sont pas là seulement pour s’occuper, elles 
s’engagent au service des autres, en l’occurrence les 
plus démunis, et elles se sentent utiles. Le même 
objectif est poursuivi à travers les après-midis inter-
générationnels mis en place au foyer Belmondo, en 
partenariat avec le centre social du Trébon. Deux fois 
par mois, des familles se rendent au foyer et pré-
parent, avec les seniors, un goûter. C’est un moment 
d’échange, qui permet de rapprocher les plus jeunes 
des anciens. 

Où en sont les démarches pour obtenir le label 
du réseau francophone Villes amies des aînés ?
Ce réseau, porté par l’OMS (Organisation Mondiale 
de la Santé), incite les territoires à mieux s’adapter 

aux besoins de leurs aînés, de façon à exploiter le 
potentiel que représentent les personnes âgées 
pour l’humanité. L’idée, que nous partageons à 
Arles, est que l’on doit pouvoir bien vivre dans son 
environnement social et bâti à tout âge. Nous avons 
donc mis en place, avec le Conseil des sages, le 
CCAS, l’association Intergénér’action, un comité de 
pilotage et plusieurs groupes de travail sur les huit 
thématiques exigées par le Réseau (habitat, espaces 
extérieurs et bâtiments, transport et mobilité, in-
formation et communication, autonomie, services 
et soins, participation citoyenne et emploi, lien 
social et solidarité, culture et loisirs). Nous avons 
élaboré un questionnaire qui sera largement diffusé 
auprès de nos concitoyens. Les réponses permet-
tront de dégager des priorités d’action. Nous vou-
lons lutter contre « l’âgisme », ce sentiment qui 
fait se sentir de trop, inutile, dès qu’on atteint un 
certain âge et éloigne les générations les unes des 
autres. Nous partons du principe que des personnes 
âgées bien dans leur ville et dans leur vie, c’est un 
bénéfice pour leurs familles, et plus largement pour 
la société. C’est aussi dans ce but que nous organi-
sons, tous les ans, le Salon des Seniors, qui en 2019, 
se tiendra les 11 et 12 mars.

Les seniors arlésiens invités au déjeuner de Noël
LE SERVICE ANIMATION ET LIEUX DE VIE 
DU CCAS de la Ville organise, tous les ans, des 
déjeuners de fête, en centre-ville et dans les vil-
lages, pour les retraités arlésiens en partenariat 
avec l’association Entraide solidarité 13. Ce dé-
jeuner est gratuit pour les membres de l’associa-
tion ES 13 et ouvert à toutes les personnes âgées 
de plus de 60 ans, moyennant le prix du repas, 
soit 27 €. Cette année, les personnes résidant 
dans les maisons de retraite (Ephad) peuvent 
y participer, en s’acquittant du prix du repas.

Le calendrier des déjeuners
Le mardi 4 décembre au Sambuc, domaine de la 
Tour du Cazeau. Le jeudi 6 décembre, à la salle 
Chabaud du Palais des Congrès. Le mardi 11 dé-
cembre à Mas-Thibert, salle Deveye. Le jeudi 13 
décembre au domaine de Méjanes. Le mardi 18 
décembre à Salin-de-Giraud, salle polyvalente.
Inscriptions dans les clubs auprès des bénévoles 
de l’association ES 13. Tél. 04 90 18 82 66. Ou 
pour les non-adhérents à l’ES 13, au service ani-
mation du CCAS, tél. 04 90 18 46 80.

Atelier tricot solidaire
Le service animation du pôle senior du Centre 
communal d’action sociale (CCAS) a initié 
un atelier tricot-solidarité dans les quatre 
foyers club de la Ville. 22 participants ont 
réalisé écharpes, bonnets, couvertures, qui 
ont été remis le 13 novembre dernier aux 
personnes qui fréquentent l’accueil de jour. 
L’atelier poursuit ses activités : ne jetez plus 
vos pelotes de laines entières ou entamées, 
les différents clubs de la ville les récupèrent. 
Informations auprès du CCAS.
Tél. 04 90 18 46 80, service animation.

STATIONNEMENT : S’ABONNER FACILEMENT

Les usagers qui souhaitent souscrire ou renouveler 
leur abonnement annuel au stationnement pour 
2019 ont désormais la possibilité de le faire sans 
se déplacer, à partir du site demarches.arles.fr.  
Lancée début novembre, cette nouvelle démarche 
en ligne permet de recevoir chez soi par la Poste 

son macaron à coller sur son véhicule dès le 1er 
janvier 2019. Les Arlésiens qui ont déjà opté 
pour cette solution ont reçu leur abonnement 
en quelques jours seulement. La fin de l’année 
approchant, les demandes seront plus nombreuses 
à traiter et les délais risquent donc d’augmenter 

un peu. Il est conseillé de ne pas attendre le 
dernier moment. 
Il est toujours possible de s’abonner en se rendant 
directement au service de l’occupation du domaine 
public, 12 boulevard Émile-Zola. 
Tél. 04 90 49 37 21.
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TRIBUNES

En ces temps difficiles pour tous, quoi de 
mieux que rêver et espérer que ses rêves 
deviennent réalité.

Le Père Noël n’est pas une ordure, la preuve, 
cette lettre lui est adressée par les Arlésiens, via 
la mairie d’ARLES :

Faites que la richissime mécène de notre 
ville, devienne une maniaque de la propreté et 
oblige les responsables des pelles et balais à 
réagir….. vite, très vite

Faites qu’au moins une fois par an, lors des 
réunions du conseil municipal, certains élus 
ne se prennent pas pour des acteurs du « point 
virgule », la salle d’honneur n’étant pas un 
café-théâtre

Faites que la sécurité règne sur notre ville et 
que les mamies puissent faire leurs emplettes 
tranquillement sans être obligées de se munir 
du minimum d’espèces de peur d’être détrous-
sées et molestées

Faites qu’une certaine jeunesse puisse libre-
ment laisser leur magnifique chevelure voler au 
gré de notre bon vieux mistral

Faites que les futurs projets de parkings et 
navettes extra-muros se fassent subito presto. 
A moins que, pris de remords, le protagoniste 
des horodateurs les déplace au centre-ville et 
avec Caramentran, en fasse un feu de joie. Nous 
lui en serions éternellement reconnaissants

Faites qu’il n’y ait plus de passe-droit le sa-
medi matin, jour de marché, que les quelques 
centimètres et mètres retirés aux uns ne soient 
plus accordés à d’autres. Maraichers et com-
merçants, tous à la même enseigne !

Faites que le civisme redevienne à la mode 
et que nos concitoyens Arlésiens ne prennent 
plus leur devant de porte comme dépotoir, 
concurrençant les déchetteries qui, nous vous 
le rappelons, se trouvent à Trinquetaille et 
Raphèle. Merci par avance.

Faites que « l’homme de bronze », notre 
permanent protecteur du haut de la tour de 
l’horloge nous protège de tous les dangers.

Le groupe ARLES BLEU MARINE vous souhaite 
à tous et à toutes, un Joyeux Noël et d’excel-
lentes fêtes de fin d’année.

T olérance zéro aux voyous !
Le Ministre de l’Intérieur plutôt sourd aux reven-
dications du Peuple de France, tout comme le Pré-

sident Macron, multiplie par ailleurs les gesticulations et 
les déclarations tonitruantes.« La désespérance » dans 
certains quartiers est un « terreau » qui crée « des ten-
tions sociales » et peut conduire certains au radicalisme 
islamiste, précise Christophe CASTANER.« Nous ne laisse-
rons pas les bandes terroriser les quartiers » ajoute t il.

Des quartiers difficiles avec des taux de pauvreté bat-
tant les records du département, nous en avons à Arles 
et de la désespérance aussi!On pourrait donc espérer que 
le Maire prenne au mot l’homme fort de la Macronie et 
obtienne enfin les renforts de police conséquents dont 
nous avons tant besoin...La police dans les écoles, je ne 
la pense pas souhaitable, mais renforcer la sécurité aux 
abords des établissements scolaires, c’est urgent!

Notre Police Municipale, dont les effectifs promis 
peinent à devenir réalité, nécessite des moyens dont 
elle ne dispose toujours pas. Ses missions devraient 
être guidées par une volonté politique sans faille et 
sans compromis.

La lutte contre la délinquance nécessite des mesures 
de prévention mais nécessite également une action 
répressive avec des agents de sécurité en nombre suf-
fisant.

Le Maire devrait utiliser tous les pouvoirs dont il dis-
pose en matière de sécurité, ce qui est loin d’être le cas! 
La mise en place obligatoire pour les communes de plus 
de 10 000 habitants du Conseil Local de Sécurité et de 
Prévention de la Délinquance est un premier pas mais 
nous ne pouvons pas nous contenter d’une politique 
des petits pas. La création d’une cellule de citoyenneté 
et de tranquillité publique serait plus efficace car plus 
réactive et permettrait de traiter un plus large éventail 
de situations sans notion d’âge ou de stigmatisation de 
la jeunesse.

Le Triumvirat Schiavetti-Koukas-Grzyb, empêtré dans 
des considérations idéologiques obsolètes ne solution-
nera pas les problèmes de sécurité de la cité.

Rien ne se fera sans un retour aux Valeurs comme 
le respect de la personne, des biens et de la Loi. Les 
familles doivent être responsabilisées et rappelées à 
l’ordre par le Maire lorsqu’elles dérogent à leurs devoirs, 
Eric Ciotti a raison de préconiser la suspension des allo-
cations familiales dans certains cas.

Tolérance zéro aux voyous! Tel doit être l’objectif 
d’une municipalité qui désire rétablir la tranquillité 
publique.

Les fêtes de Noêl s’annoncent avec leur cortège de 
rêves et d’espoirs, pour qu’elles soient les plus merveil-
leuses possible j’aimerais que les Arlésiens n’hésitent 
plus à sortir dans les rues après 18 heures et se sentent 
enfin en sécurité dans une ville apaisée : tel est mon 
premier souhait, mon deuxième est que vous passiez 
d’excellentes fêtes de fin d’année en famille ou entre 
amis dans la joie et le bonheur.

E n cette fin d’année,  
qui clôt le souvenir du Centenaire,
Parlons du monde combattant à Arles, 

à la noble manière
De l’Echo du Boqueteau,  
dans les tranchées de la guerre.

Je pense à tous nos anciens,  
à Arles si souvent oubliés,
Victimes d’un esprit étroit  
qui ignore l’humanité.
Sur tous les théâtres de guerre  
ils ont tant donné.
Ils méritent un hommage appuyé  
sans arrière pensée.

À Arles, les anciens combattants,  
toute une histoire !
Il faut l’écrire et les décrire  
en cette tribune pour y croire.
Car il ne s’agit pas d’une erreur  
dans une si riche mémoire.
Faire tomber les masques  
et les hypocrisies est un devoir.

Le monde combattant à Arles  
connait une situation opaque.
Même, on y observerait  
d’obscures tensions paranoïaques
Qui préfèrent une guerre à une autre,  
dans un subjectif feedback,
Alors qu’il faut unifier et humaniser,  
comme devrait le faire l’ULAC (*).

Peu d’Arlésiens participent,  
en l’absence d’un site unique,
Aux célébrations qui confisquent,  
dans les espaces publics, 
La mémoire de nos pères  
qui ont fait notre République,
Car d’iniques discours  
soutiennent un but idéologique.

Il subsiste ce projet arlésien :  
le centre de la Résistance. 
Il aurait pu fédérer et rassembler  
en toute indépendance,
L’inscription sur le Monument  
des noms des Morts pour la France.
Mais son manque de neutralité  
ne génère que de la défiance.

La mémoire des guerres,  
de la résistance et de la déportation
Ne vaut que si la jeunesse  
bénéficie de sa transmission.
Réduire cette vertu à l’activisme  
est une instrumentalisation.
Comptons sur les années à venir  
pour changer cette situation.

En attendant, c’est le bon moment  
pour que je vous souhaite,
De passer en famille  
de joyeuses et heureuses fêtes.
Et mes vœux s’adressent  
aux Anciens Combattants, en tête.

* Union Locale des Anciens Combattants.

Luce Cordier

Front national 
Arles Bleu 
Marine

Erick Souque

Arles en avant

Philippe Vial

Les 
Républicains-
UDI

La loi du 27 février 2002 prévoit que : « lorsque la commune diffuse, sous quelque forme que ce soit, un bulletin d’information générale […], un espace est réservé à l’expression des conseillers n’ appartenant 
pas à la majorité municipale ». C’est dans ce cadre que les élus de l’opposition comme ceux de la majorité s’expriment chaque mois dans Arles Info afin d’informer les citoyens de leurs positions sur la politique 
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L a récente pollution aux hydrocarbures 
de la plage de Piémanson, qui a conduit 
la Ville à en interdire l’accès, nous rap-

pelle – s’il le fallait encore – la fragilité de notre 
environnement. Et par là même, l’impérieuse 
nécessité de le protéger. La préservation de la 
Camargue doit être une priorité de nos poli-
tiques publiques. 

Les scientifiques de la Tour du Valat, ins-
titut de recherche pour la conservation des 
zones humides méditerranéennes fondé par Luc  
Hoffmann, estiment la montée de la mer 
entre 3 et 3,5 millimètres par an. Le delta de 
Camargue s’enfonce d’un millimètre par an. 
Le point d’inflexion où la situation va deve-
nir problématique approche… Des plages où 
certains avaient leurs habitudes il n’y a pas si 
longtemps, ont disparu. Chacun peut en faire 
l’expérience. Le constat est fait, il commence à 
être largement partagé, implacable.

Nous ne sommes pas dépourvus. D’abord, 
parce que l’Homme a lui aussi, à son niveau, 
participé grandement à façonner ce territoire 
avec notamment l’endiguement des bras du 
petit et du grand Rhône et de la mer ainsi que 
le développement d’une agriculture adaptée 
comme la culture du riz et la récolte du sel. Il 
y est parvenu grâce à une bonne maîtrise des 
échanges entre les eaux douces du Rhône, 
celles salines de la Méditerranée et les terres 
du delta. Mais le réchauffement climatique et 
la montée des eaux nous appellent à de nou-
velles actions pour sauvegarder notre patri-
moine naturel. De nombreux acteurs sont déjà 
mobilisés à l’image du Parc naturel régional, 
du Conservatoire du littoral ou des Marais du 
Vigueirat. Il revient à la commune d’Arles, véri-
table capitale de la Camargue, de fédérer tous 
ces acteurs pour aller plus loin.

Mais la protection de l’écosystème de la 
Camargue passe aussi par des choix forts sur la 
question des transports, de l’énergie et de l’ali-
mentation. Arles, de par sa géographie et son 
histoire, doit être pionnière dans la transition 
écologique. Et en ne laissant pas cette question 
essentielle uniquement aux experts, mais en y 
associant toujours plus les habitants.

L ’intégration de notre Pays d’Arles dans 
la Métropole Aix-Marseille est plus que 
jamais d’actualité.

Le 28 août dernier, le Préfet de Région adres-
sait un courrier à l’ensemble des élus du Pays 
d’Arles indiquant qu’il repoussait d’un revers 
de la main, et sans argument valable, le projet 
de fusion des trois intercommunalités du Pays 
d’Arles (Arles Crau Camargue Montagnette, 
Terre de Provence et Communauté de Com-
munes Vallée des Baux Alpilles).

Cette fusion permettait l’organisation d’une 
cohérence territoriale et institutionnelle cré-
dible face à la Métropole. 

Le Pays d’Arles est en effet un territoire fier 
de ses atouts naturels, culturels et patrimo-
niaux, composé de 170 000 femmes et hommes 
unis dans une identité commune, un savoir-
faire ancestral et un art de vivre envié de tous.

Mais dans un déni de démocratie locale 
inédit, le Préfet nous a privés de notre droit 
d’exprimer et d’affirmer notre singularité. Fort 
heureusement, la mobilisation républicaine de 
plusieurs élus du territoire a eu pour effet de 
suspendre son avis et d’engager la consultation 
des élus.

Rien n’est encore joué. L’heure de la mobili-
sation est venue et elle est nécessaire !

Car nous sommes tous concernés par ces 
enjeux. Chacun d’entre nous sera impacté par 
cette fusion dans son quotidien : augmentation 
de la fiscalité des ménages, des entreprises, du 
prix de l’eau et de l’assainissement, de la taxe 
d’enlèvement des ordures ménagères, sans 
compter la baisse de dotations pour les com-
munes, qui verront leurs champs de compé-
tences réduits à peau de chagrin.

Nous ne devons pas renoncer à défendre nos 
intérêts. Nous ne devons pas subir les décisions 
de quelques uns à Marseille sans réagir. Nous 
devons agir ensemble pour sauver notre Pays 
d’Arles !

Le Conseil municipal d’Arles a voté l’organi-
sation d’une consultation citoyenne sur ce sujet 
d’avenir. Elle aura lieu ce dimanche 9 décembre 
2018.

D imanche 9 décembre, Votons !
De quoi, s’agit-il ? 

Il s’agit de décider qui, demain, pilotera l’or-
ganisation des services publics de proximité, tels que 
le ramassage des ordures ménagères, l’alimentation 
en eau potable, l’assainissement, les transports col-
lectifs, le développement économique, les politiques 
de l’emploi et de l’habitat, la gestion des eaux plu-
viales, la voirie… etc. Et qui décidera du montant de 
nos impôts locaux !

Derrière le « devenir institutionnel du Pays 
d’Arles », la question est de savoir si, pour le fonc-
tionnement de ces services, nous souhaitons nous en 
remettre aux « Marseillais » à travers une (dés)inté-
gration d’Arles et du Pays d’Arles dans la « mons-
tropole » de Marseille (1,8 millions d’habitants, 92 
communes, 3200 km²) ou si nous conservons nos 
pouvoirs locaux de décision, grâce au rassemblement 
des 29 communes du Pays d’Arles, au sein d’une 
unique communauté d’agglomération.

Certains ont tenté, en particulier chez les élus 
Les Républicains – y compris Arlésiens – de nous 
convaincre qu’en dehors de la Métropole, il n’exis-
terait point de salut. Rien n’est plus faux, tant les 
marges de manœuvre de la métropole sont nulles, 
avec un endettement de plus de 2,5 milliards d’eu-
ros, soit plus de 1200 euros par habitant (environ 
250 euros par habitants en Pays d’Arles). Ils ont 
d’ailleurs été désavoué par Renaud Muselier, Pré-
sident de la Région, qui a récemment déclaré : « La 
métropole n’est pas prête pour l’élargissement de 
son territoire et l’identité du Pays d’Arles doit être 
respectée » (CQFD).

Le 9 décembre, il s’agira de manifester notre 
farouche volonté de conserver notre destin en main 
et de dire qu’Arles et le Pays d’Arles peuvent avoir un 
avenir indépendant de la métropole d’Aix Marseille 
Provence. Cette indépendance nous permettra de 
développer de vrais et solides partenariats avec nos 
voisins Nîmois, Avignonnais et… Marseillais.

Nous avons l’ambition de faire d’Arles le moteur 
du développement du Pays d’Arles, plutôt que le 
troisième satellite d’une galaxie qui tourne autour 
de la planète Marseille. 

Aussi, le 9 décembre nous allons dire massi-
vement Oui à la construction d’un Pays d’Arles 
ambitieux, composé de 29 communes rassemblées 
autour d’un véritable projet d’avenir, répondant et 
correspondant aux attentes et besoins de tous les 
habitants de notre formidable territoire.

Nora Mebarek 

Socialistes et 
apparentés

Nicolas Koukas

Pour Arles

David Grzyb

Des Avenirs  
à Partager

municipale. [L’exercice du droit d’expression… doit répondre à une certaine neutralité dans le choix des sujets abordés… et s’ abstient  
de prises de position électoraliste, partisane et polémique]. Réponse ministérielle publiée au JO Sénat du 7 août 2003, p. 2551.



Arrivé à Arles de façon fortuite, l’archéologue Claude Sintès y aura finalement fait toute sa 
carrière. Il a bâti la renommée internationale du Musée départemental Arles antique, qu’il 
dirige depuis 23 ans. Alors qu’il s’apprête à prendre sa retraite, il y organise sa dernière 
exposition et livre l’attachement indéfectible qui le lie à l’établissement et à la ville. 

L
e 14 décembre, lors de l’inauguration officielle de la 
grande exposition de l’année 2019 du Musée départe-
mental Arles antique, L’armée de Rome, la puissance et 
la gloire*, Claude Sintès sera sur le devant de la scène 
puisqu’il en est le commissaire, avec Katia Schörle, du 

Musée d’art classique de Mougins. D’ordinaire, lors des vernis-
sages, le directeur du musée met ses équipes au premier rang. 
Lui préfère se glisser incognito parmi les visiteurs, pour obser-
ver leurs réactions. Il se souviendra toujours de la remarque de 
ce monsieur, devant le buste de César, pour sa présentation au 
public : « il a l’air tellement vivant que l’appareil photo a déclenché 
la fonction contre les yeux rouges ! » 
« Un musée, c’est un trait d’union entre la recherche et le public. J’ai 
toujours veillé à ce que notre discours scientifique soit infaillible et 
que nous le rendions accessible à tous. » Un défi que l’archéologue 
a trouvé passionnant à relever, d’autant qu’il s’est très vite rendu 
compte que la situation du chercheur solitaire ne lui correspon-
dait pas du tout : « après avoir soutenu une thèse sur le cloître 
Saint-Trophime, j’aurais pu devenir le spécialiste des bâtiments 
canoniaux... Mais j’aurais parlé à 20 personnes dans le monde ! » 
Dans les années 80, étudiant en archéologie et en histoire de 
l’art à Aix-en-Provence, le jeune Claude Sintès est surveillant au 
collège Van Gogh pour payer ses études et croise la route de 
Jean-Maurice Rouquette. L’historien, conservateur des musées 
d’Arles, l’entraîne dans l’aventure qui l’occupe alors : inventer 
l’écrin qui donnera aux richesses antiques d’Arles la visibilité 
qu’elles méritent. Dix ans de travail, entre 1985 et 1995, seront 
nécessaires pour donner naissance au Musée de l’Arles antique, 
devenu départemental en 2003. Jean-Maurice Rouquette a posé 
les fondations de l’institution. Claude Sintès s’attache à la faire 
grandir. Et n’a bien sûr jamais regretté son choix, au point de 
refuser, il y a quinze ans, un poste d’inspecteur général d’archéo-
logie, qui l’aurait confiné dans un ministère. « Pourquoi quitter 
Arles ? Le musée m’offre tout ce qui m’intéresse. » Il a tout pris à 

bras le corps : constituer une équipe de chercheurs, d’archéo-
logues, de médiateurs « en réunissant des talents différents pour 
qu’ils se complètent, c’est l’un des enseignements de Jean-Maurice  
Rouquette » et donner au musée une envergure internationale. 
C’est aujourd’hui celui strictement consacré à l’archéologie le 
plus fréquenté de France, avec jusqu’à 200 000 visiteurs par an. 
Ses catalogues d’exposition font référence pour les profession-
nels. L’atelier de restauration des mosaïques, notamment, a per-
mis de faire connaître le savoir-faire et de nouer des partenariats 
dans tout le bassin méditerranéen, et au-delà. Récemment avec 
la fondation Getty, à Los Angeles, et avec le Louvre, qui l’a choisi 
comme partenaire privilégié dans le domaine de l’archéologie. 
En février 2019, c’est à Genève que se tiendra une importante 
manifestation, avec 150 œuvres consacrées à Arles, dont la Vénus 
et le buste de César. 
Ah, César ! Extirpé du lit du Rhône par l’archéologue Luc Long et 
son équipe, il a considérablement contribué à cette renommée 
internationale. Mais Claude Sintès se souvient avec davantage 
d’émotion de ce 19 octobre 2011, quand a été remonté du fleuve le 
dernier morceau du chaland romain. « C’était la proue, je la revois 
encore, posée sur le quai, toute dégoulinante. Ces fouilles étaient un 
pari fou : d’habitude, on ne peut plonger dans le Rhône que pendant 
deux mois, et pour Arles Rhône 3, on a pu le faire pendant six mois, 
grâce à la sécheresse. Et trois heures après que nous ayons tout 
terminé, le Rhône débordait. »
À quelques mois de remettre la destinée de l’institution en 
d’autres mains, il regarde avec fierté le travail accompli : « les 
équipes sont reconnues, la réputation du musée est acquise. Et j’ai 
la joie, secrète, d’avoir permis à mes collègues de bien travailler sans 
qu’ils sachent à quelles embûches ils ont parfois échappé. » 
* voir page 15.
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